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iq^^lieleden o1 

dp^^t succes, dat wij reeds jaren hier in Holland hadden door 
4at^. ^is^^'e" rechtstreelis te verkoopen aan de Verbruiicers en 
Vj| '*^'i door onze aanbiedingen hier in Holland dikwijls ook 
fai^.j.oesteilingen ontvingen voor het leveren van sigaren aan 

bekenden in Ned.-Indië, hebben ons op het 
,..-.,...^... aan de Particuliere Adressen in Ned.-ïndië op 
.^itde wijze onze offerte in te zenden, als wij in Holland doen. 

o^g °nze Afnemers zijn overtuigd, dat de sigaren, welke door 
^'in j^^" fabiieksprijzen worden afgeleverd, zeer concurreerend 
^in't ^'"^^ tsssschenhandel woFtSS uiSgeschakeid en de 
tj.^'fin, welke de tusschenhandel zou maken, den verbruiker^ 
bj, goede komt, bedragen voor Holland 25 a 30 %. Nog «s-, 
Hijf''9i-!|ke«' is zulks voor H.H. Rookers in Ned.-Indië, daar 
'- alléén Reizigers en Tokohouders (in Holland Winkeliers), 

ook  IMPORTEURS  worden uitgeschakeld, indien men 

zeis 2'n sigaren reohts4reeks gaat imporieei-en. Door Uwe 
benoodigde sigaren rechtstreeks van onze fabriek te betrekken, 
zult U zich minstens 40 pCt. bevoordeelen. Wij raden U daar- 
om aan eene proef te nemen met ons fabrikaat en zijn wij 
ervan overtuigd, dat U geregeld afnemer van onze sigaren 
zult worden. 

Blijvende relaties te winnen is ons doel en garandeeren wij 
U steeds prompte bediening en onovertroffen kwaliteit. 

Trücht steeds met Uwe Vrienden en Kennissen eventueele be- 
stellingen te combineeren om aanspraak te kunnen maken op 
punt 2 onzer leveringsvoorwaarden waardoor U 7 pCt, korting 
kunt genieten van het factuurbedrag. 

' UiTgest' Tuikers 
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Een belangrijk Rapport. 
"•«s 
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'^andais Colsniaux ei la Sociéiê 49a Nations. 
Par Mr. H. van K o 1. 

IV. 
Kstienalité et autonomie des Indigenes. 

9èi 

l»'' *rorf^^. "ï^^stions hnportantes Ie Questionnaire a un 
Metj,? glissé: celle de la Nationalité des habitants dans 
'"es "f>ires donnés en niandat, et l'éducation des indi- 
IA /°''^ l'autonomie  et l'indépendance. 

j?'*tefoj'^'^ïnission discuta amplement cette question sans 
j'tt (ig arriver k un résultat positif. Une sous-commis- 
V    leur membres fut alors chargée  d'aller s'enquérir 
^■■fie^jlg^ P°ints-de-vue en la matière chez les trois Gou- 
j^-6 f „ . ^. intéresses. 
èt^'^ïbit ^^ Versailles ue prévoit pas Ie statut national 
fc^'SSlt «"^'^ indigenes, qui sous la domination allemande 
«„"' dnu''-!®'-^  allemands. Pour  octroyer  sa nationalité  un ■oyer 

Hmj '^'i'e souverain, ce que les États mandataires ne 
y i jj "^^-""fint. Pour ne parier ici que des habitants indi- 
(''lejtj J^ ^'Vait au fond trois theses différents: Ie gou- 
V'>qui "2lge voulait leur donner la nationalité beige, 
iii^J'^".  x?'^'^^''  P°ii'' cnx   ie  maximum   d'avantages   (Hale- Mai comment   alors   refuser  Ie   même   droit   aux 

Iges,   s'ils  Ie  demandaient 
on pas  en eonfüt avec l'esprit du Pacte? 

les indigenes de ces ter- 

Va^;.. .<ies   autres  colonies  b. 
1 

'>ite7''ivernement franfais dit 
'.^''tK»!.  ^'-   des  ressortissants   francais"   et   Ie   Gouverne 

t  4  ^ Zélande éi 
'eti j   leur 

'^ de 1 '^ ^^ leurs pays les indigenes de Samoa bénéfi- 
protection diplomatique et que Ton ne toucha 

nique les regarde: „comme des sujets proteges". 
%<'  öe ")]j'^ Zélande était d'accord, et ne voit pas la néèes- 
tic octroyer tine  nationalité   spéciale;   il  suffit 

pas a leur nationalité. La France defend" en somme la même 
idéé, qnand elle veut donner aux indigenes du Togo et de 
Cameroun Ie nom de „administrés frangais", ce qui_ s'ac- 
corde avec l'idée de mandat. D'aütres voulaient aller plus 
loin et les regardant comme les sujets de la Société des 
Nations, qui toutefois pour cela devralt être regardée comme 
un Éitat. Il est incontestable qu'il y aurait pour les habi- 
tants un avantage a être mis en rapports assez intimes 
avec la Société des Nations. 

La question n'es-t done pas encore résolue et au point de 
vue pratique il ne semble pas urgent de chercher une so- 
lution positive pour cette question de nationalité, car dans 
les „Protectorats" anglais en les territoires francais pas 
désignés sous Ie nom de „colonies" cette ligne de conduite 
n'a  donné   lieu   a  aucune  difficulté. 

Dans sa reunion du 12 mai 1922, Ie Conseil de la S. d. N. 
a résolu de laisser examiner cettè qnestion de nouveau par 
la Commission Permanente, qui devra choisir entre: oc- 
troyer aux habitants la nationalité du Gouvernement man- 
dataire ce qui donnerait de renfort a ceux qui ont toujours 
prétendu que Ie mandat n'était qu'une annexion déguisée. 
Ou bien maintenir leur nationalité propre et en troisième 
lieu: adopter un nouveau régime en les regardant comme 
des „administrés", des „proteges" des Puissances Manda- 
taires, 'mieux eocore de la Société des Nations. 

Pour la même raison que la these beige, celle de 1'union 
Svid-africaine ne peut être acceptée, qui voudrait natura- 
liser les blancs du Sud-Ouest africain, recevant même Ie 
droit de se faire représenter au Parlement du Gap, ce qui 
serait   pousser   rassimilation   au-dela  des   limites   permises. 

L'ÉDUCATION DES  INDIGENES POUR  L'AUTONOMIE. 
Nulle part il n'est écrit de fagon nette, en termes précis 

que Ie grand devoir des Mandataires, sa seule raison d'etre 
est l'éducation des peuples arriérés temporairement confiés 
a sa tutelle, pour leur complete autonomie. 11 devra les 
rendre capables de s'administrer eux-mêmes, leur fayer 
Ie chemin vers leur indépendance, en faisant usage, autant 
que possible, des organisations indigenes, celles-ci étant Ie 
produit de leur propre développement et de leur evolution 
liistorique et économique. Le jour qu'ils entreront sur un 
pied d'égalité dans Ia Salie des Conférences de la Société 
des Nations, le système des mandats aura fait ses preuves, 
pas avant! 

Le contraste sera flagrant, avec l'administration des 
colonies allemandes et autres avant la guerre, ou le Gou- 
verneur jouait le róle  d'un vrai despote oriental.  Dans  le 

CH 
UITRUSTINCEI 

VOORDCEU63T 
s ADRES; 

wordt beleefd doch dringes^d versocbt, 
.1 bij adresvarandering, hiervan ten 

spoedigste mededeeling io doen : in Nederland aan den 
Heer Administrateur der Vereeniging, Hculstraat l?! 
Den Kaag ; in Indië aan den Hsotdverieojcnwooi'digcr, 
den Keer VUe. K. FAÜSER te Solo (Java). 

. Lreden van „Oost en West 
h.. AUTOo 

ff  indien   U   een   Auto   noodig 
heeft, waar 'ook heen,  bel op 

lu ̂ 6 Wagens tegen voor U specïlaal tarief Aanbevelend, v.h. J. D. Jonhers Both, 

J. VOCaEI-ZANG, Direc4eur=Eisenaar, v.h. %irecteur H.A.T.A.X.    1 
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ciété   des  Nations,  ni   aucun   de  ces   organes  ne   soager»^, 
jamais a vouloir créer des dif-lcultés aux Puissances W% 
dataires.  11^  feront  oujonrs  tout,' au  contraire,  pour i  v 
faciliter   la   leurde   tache   qu'elles   ont   bien   voülu   eni 
prendre. . ijj- 

Il est évident que si nous receyions une supplique r« ^ 
tiva   aux  habitants  des   territoires   sous   mandat  beige, 
première  chose  que  nous  ferions  serait  de la porter a ^f 
connaissance   du   Gouvernement   beige.   Seulement,  la  r  f 
tion entre les habitants des territoires a mandat et la  »^ 
ciété  des  Nations  existent  tout  de  même.  Sans  doute,   j_^ 
sont   sous   l'administration   de   la   Puissance    Mandata ^^ 
mais la Société des Nations a une responsabilité, elle a 
devoir, dans les rapports de la Commission permanente   V 
mandats, d'attirer l'attention de  1'opinion publique sui ^^-. 
plaintes dont elle serait saisie, si ces plaintes devaient 
paraltre fondées. jrnitS' 

M. LouwdTs:  „Les Puissances Mandataires ont des ar" 
Ceux-ci   sont  determines  par  les  termes   du  mandat   ^ 
digés par eux-mêmes). „La Société des Nations a les si   J^ 
lis sont fixes par Ie Pacte. Est-ce que parmi les droits i^^ 
Société figure Ie droit de saisir, Fopinion  publique de     ^ 
les  faits  qui  se  passent  dans   les  colonies  a  mandat. 
question  pourrait   être   discutée.  En   ces   matières,  u       j 
s'entenir,   d'une   maniere   tres   stricte,   aux   termes   m<' 
des instruments diplomatiques". jj 

Af. Ornsby-Gore (Anglais) remarqua, avec raison, 1" .^t 
les ressortissants d'une colonie ont la f.aculté de s'aclre 
au Parlement de la Métropole, Ie ressortissant d'un ^.e ^^ 
toire a mandat, par analogie, peut recourir a la boc 
des Nations, au nom de laquelle est esercé Ie mandat t-^^ 

Le „Draft-mandate" ci-dessus mentionné, veut 1"^.gj 
Commission entendra et jugera les plaintes de violat ^;, 
de ces obligations Internationales faites par des rcpT^^ -^^ 
tants des indigenes ou par des orgaiiisations responsa ^^ 
représentant 1'opinion publique ='). La Commission ^ .^ 
devoir de maintenir, auprès du Conscil, les prescript ^^ 
de la Convention. Lc Conseil pourra toujours réferer . 
Société des Nations,* qui reste responsable pour ie ^ 
gouvernement de ces territoires, ou — le cas échean ^^ 
soumettre la question en litige a la Cour Permanetiw 
Justice Internationale 

BESGHIKBAAR- 

S Huweliiks-Uitzetten 
a Uitrustingen voor Indië 
É        Luiermanden 
H Öoor onze  veeljarige   practijk kunnen  wij 
ra U het beste ieveren, in de meest kostbare, 
S maar ook in de eenvoudigste uitvoering. 

Bij elke hoeveellieid leveren wij ook: 

Lingeries - Bedlinnens - Tafelgoederen 
Huishoud- en Stukgoederen 

Zichtzendingen, ook voor  de  Tropen,  op 
iedere aanvrage franco. 
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Monsters op aanvrage 

Firma A. NIJLANI 
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Gouvernement sous Mandat, l'autorité n'est pas centralisée 
dans une main, mais découle en somme, Tassociation de 
tous les États civilises, de la Société des Nations, qui la 
cede a ses mandataires, jusqu'au temps oü ces peuples 
pourront se gouverner eux-mêmes. Dés que le mineur a 
atteint sa majorité ou obtenu son emancipation, le tuteur 
aura fait son plein devoir, aura été fidele avi contrat conclu 
avec la Société des Nations, pourra rendre compte de sa 
tutelle devant  le tribunal de  l'histoire la tête  levée. 

En attendant, la legislation des colonies ne devra faire 
aucune destiiiction legale ou juridique entre les habitants 
de races, religions ou couleurs différentes a moins qu'il 
y ait des obstacles insurmontables. 

Une  autre  question  se- pose: 
a qui  appartient l'autorité  suprème  done 

VI. La Souverainoté des territoires Mandates. 
M. Hymans, dans son rapport de St. Sebastian ne voulait 

pas entrer en controverse sur la question de savoir ou 
résiée la Souveraineté. „Il niait aassi que la Société des 
Nations soit responsable de la gestion des Puissances Maii- 
dataires; ceci „appartenant plutót au domaine moral". Mais 
il lui paralt: „que la Puissance Maadataire aura le plein 
exercise de la Souveraineté dans les limites ou elle est 
compatible avec les obligations iraposées par les Paragra- 
phes 5 et 6 de 1'art. 22 du Pacte. Ces obligations sont moins 
étendues dans les mandats C, ce qui permet une assimila- 
tion plus complete par Ia Puissance Mandataire". (Journal 
officiêl de la Société des Nations, septembre 1920). Ges 
mots font regrettcr la distinction peu desirable et incom- 
plètement argumentée entre les mandats B. et C. Ces theo- 
ries, non exemptes de tendances impérialistes, peuvent en- 
gager les mandataires a suivre dans les territoires man- 
dates la même politique qu'ils suivent dans les colonies oü 
ils sont souverains, une politique que le nouveau système 
de mandats  était destine a supplanter. 

Le statut du mandat lui-mème implique que les droits 
nouveaux ne sont pas celui d'un propriétaire, mais d'un 
tuteur a qui 1'on a confié l'administration temporaire de 
ces pays, dans leur intérèt et non dans le sien propre. Tout 
droit d'annexion est exciu pour celui qui doit remplir les 
devoirs de sa tutelle, done veiller aux biens du mmeur, 
favoriser son développement, preserver sa santé, garantir 
sa liberté et son bien-être moral et materiel. C'est une 
charge sacrée a remplir non un profit égoiste a en tirer. 

De1i objections se font fait entendre: „je ferais encore 
remarquer a M. Rappard", dit M. Orts (le mcmbre beige de 
la Commission Permanente durant sa reunion en octobre 
1921) „que si la Puissance qui administre au nom de la 
Société des Nations, un territoire sous mandat n'est pas 
souverain, elle exerce cependant dans ce terntoire tous les 
attributs de la Souveraineté et il n'y a plus qu'une nuance 
extrêmement tenue entre un État souverain et la situation 
de la Puissance Mandataire, qui sans être un État souve- 
rain, exerce tous les attributs de la Souveraineté. Ces ter- 
ritoires ne sont pas des territoires  sans maitre". 

U est done nécessaire bien que difficile, mais non_ pas 
impossible de decider la question de Souveraineté. Le man- 
dataire doit avoir quelque possession legale, lui conferee 
par son choix comme chargé d'affaires et 1'approbation de 
son mandat par le Conseil de la Société des Nations. Aussi 
longtcmps qu'il gardera le Mandat, ce droit lui appartient 
dans la limite de ses poavoirs; il n'a pas de droits de Sou- 
veraineté au dela de ces Hmites. La pleine Souveraineté 
viendra en temps voulu au territoire, mais seulement cpiand 
ses habitants prendront la dignité d'État indépendant ). 
Le gouvernement américain, dans la note de M. Colby, non 
adressée a la Société des Nations, mais a la Grande Bre- 
tagne, declare que la „dominion" de ces territoires n^etait 
soumise qu'au controle „temporaire" des Puissances Alliees 
et Associées et que leur destinée definitive regardait tous 
les membres de la Société. 

Mais 1'on ne peut nier que l'on se trouve en face d une 
institution nouvelle, qui 1'Assemblée de la S. d. N. devra 
decider après avoir re?u 1'avis de la Commission Perma- 
nente des Mandats, qui jusqu'ici ne s'est pas encore ex- 
primée Les gouverneraents qui prétendraient a la Souve- 
raineté ne veulent pas comprendre la signification des 
mandats, ou — pis encore — se montrent mfideles a la 
tache assumée, a leur parole donnée. Ce seront les-memes 
qui s'opposent au bon droit des populations des territoires 
a mandat de s'adresser a la Société des Nations. „Est- 
ce-que la chose est bien certaine?" demande le beige M. 
Louwers. Si cette these était officiellement confirmee, je 
crois que le Gouvernement beige serait oblige de la com- 
battre. Les sujets de territoires a mandat sont sous l'auto- 
rité des États qui ont regu la mission de présider a leur 
tutelle et k leur administration et je pense qn ils n ont 
pas le droit de passer outre a eet intermediaire. Admettre 
le contraire serait instituer au sein des territoires a man- 
dat  un  principe  d'anarchie".. 

M. RappaM lui répondit:  „Il va sans dire que ni  la bo- 

L'Article 22 ne régie pas la durée du mandat et 1'=^ ' jd 
criptioas manquent pour ce que le Conseil doit faire q jj 
un mandataire fallit a son devoir, done ne remput P =. 
„charge sacrée"'lui confiée, se montre indigne de la F ^j, 
tion de „grande honneur et de confiance"  (general &" 

.i  donnée. ,       - Je' 
Le caractère temporaire du mandat est contirme V'     ji 
mressions  de   1'art.  22,  comme   des   peuples   „non  e.    ^j peuple 

suivant: ,.le  degrt^. 
expression- 
capables  de  se  diriger eux-mêmes",  suivant:   „ie  ^=s;-^(,ti' 
leur développement jusqu'au tempsoü ils pourront se 

duire seuls". , ^ i   nniiv"'' 
Il  s'agit  done  de  savoir  dans   quel  cas  et  quel  p" 

pourra révoquer  la nomination  d'un  mandataire. ,is 
La  Commission  Permanente  a fait du bon  travai-,   ,j,ts 

il lui reste encore beaucoup 9. faire pour regier les »'' 
selon les principes qui doivent les dominer 

(A   siii lure-) 

2) Compte rendu de la   reunion de  la   Commission   Permanente  e    ^^^ 

'"3) Dr'n. Sehnee,   ancien Gonverneur  allemand  du  Snd-Quest «^,jrtj 
lance   des   fortes   accusations   -ntre   l'admim.trat.on    des    tro.s    ^ ^j,,,,^ 
Mandataires dans toutes les colonies leur conf.ees par Ia Societe fl        jtV 
Eon livre:   die Dlzcischen Kolc«ie,t n,uler Fremder ^{f'-^f'f''X„%u: 
att"rer l'attention de la Cominission Permanente des Mandats colon-8 

J/ïoderne inrichting, voldoend aan 
de hoogste eischen van hygiëne en comfort 

voor de bezoekers. 

De Westersche aanschouwing 
van het Oosten. 

.Assurément,  tu   es   dans  une   vallée, 
je suis dans une autre vallée 

,0!' 

Zwembaden - Kiiipbaden - Doücfiebaden 
Zwemabonnementen en Couponboekjes voor50Kuip- 

of Douchebaden op voord^elige voorwaarden, 

Op verjpgen Zout-, Zee-, en Dennenioolbaden. 

1) John Harris, The Challenge of the Mandate. 

i    WISBRUN & LIFFMANN     1 
?< Vcemestraat 35-37 - Tel. 2593 - Ocsn Haag >> 
n _______ ^' 
% 0AMES MODE&RTiKELEM. fe 
%  ZIJOEN STOFFEN, FLUWÊEl-EW, K&?4TST0FFEI«J.   ü 
'I ALLE SOORTEN GARNEERiNGEfS, ENZ. >^ 

2) BALARTiKELEN. (^ 

et ^ 

FT   HABI'^'' 

L'Orient vu de l'Occident^) is een aardig- ^^ 
forinaat boekske van slecMs 100 bladzijde»'j^j^d' 
daarachter gevoegde bibliograpiue van enkei jgcP' 
zijden betreffende verschillende m het ■f^*^ jK^?' 
Fransch, Duitsch en Engelseh uitgegeven w ^«P 
v.n.1. handelende over Mohammed, den sticn j,,ji> 
den Islamitischen- godsdienst, over zijn ret; . 
leven en zijn tijd. „vf UJ"^ L 

Een frissche en onpartijdige geest spreeKi j,,rft 
V7erkje der schrijvers E. Dinet en Sliman ^''^sc^'"^ 
him, die zich vooral niet voor geleerden ^^ 

>) Essai   critique  par  E.  Dinet   et   Sliman   Ben li.^ 
avec un  dessin fac-simile de E. Dinet. — H-^/       l3, 
teur,  19, rue  de  Bonaparte,  P.  Geuthner,  Editeu • 
Jacob, Paris 

Firma AUG. SAVELK 
Heerenkieeding naar Maat 

Indische Uitmstmg^^ 
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BATAVIA  =  BANDOENG   -   SEMARANG   -   S^ ■ 

AMSTERDAM, Singel hoek Heiligeweö- 
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perfect ^osfon, fox-f rot en O nes fep of Uangó voorfJö." 
"^^ zes privé4essen, bij  ^é   W. pteulmaH   C^.d. ^aagen's 1)011$-Jnsiiiuui)^ 

Wiilemsfraat 20-22 - 's-^ravsnhage " fel. J{. 3068 

Modernste stijl Zü 
variaties  door hem   uit Sonden  en  Parijs  medegebracht.   Vraagt \ 

'chtingen bij het gegoede J{aagschs publiek.       , 

Uit ï8 geven. iJitdrukkeiijk heet het in de „Avertis- 
^rnent", dat „les auteurs n'ont pas ia prétention 

i.de laire oeuvre de savants, car iis ne soiit savants 
"^'^% aucun   des   sens  théoriqiies   attribiiés   a  ce 
««ïot' (sic). Echt Oostersche bescheidenheid, doch 

mt ®smettemin deeieii zij op leuke wijze rake slagen 
^^ aan het adres van de Oriëntalisten, wijl zij zich 
^artoe gerechtigd achten  „par leur experience 

|öe ia vie et de Ia mentalité muselmanes" (Aver- 
^ssenierj'r)_ Houden wij nu hiermede terdege reke- 
.'ftg!  Wij voelen het dan meer aan, dan v/ij met 
Êel Woorden zouden kunnen omschrijven, dat het 

l'^'yk wel grootendeels aan hun zijde zal staan bij 
^^'  aanval   tegen  de   Oriëntalisten,   inzonderheid 

^^1" hun critische methode van werken. 

Ori yoed beschouwd verwijten zij den Westerschen 
, fJentalisten, ondanks ai hun geleerdheid, dat hun 
??^ Ocstersch denken en beschouv,en ontbreekt, 
|*^i" in het bijzonder ten aanzien van het systeem 
w^i den Islam en van de levensgeschiedenis van 
?*^hamn5ed, den Profeet van Allah, al besluiten zij 
j.^fi voorrede luet v/eer echt Oostersche beminne- 
'jKheid    „qu'ils   n'ont  jamais   songé   a  s'atta- 
''S^er a l'oeuvre magistrale accomplie par eet 
'^'entalisme, dont ils restant les respecteux ad- 
^®ïirateurs." 
K.ï^aten wij hopen dat zij dit van harte meenen 

'^ lange jaren in het Oosten heeft vertoefd weel 
|*^ar al te wel, dat het Oosten hemelsbreed ver 
u    . ^^^ '^Êt Westen, dat de psyche van een Oos 
l^^ar al te wel, dat het Oosten hemelsbreed ver 
j^iiilt van het Westen, dat de psyche van een Oos 
jF^'seh volk zoo uiterst moeilijk door den Wester- 
^^ is te peilen, al beweert ook —■ o.i. al te opper- 
j^'akkig — de in ons midden in Juni j.1. vertoefd 
jpbende Sadhoe Soendar Singh, dat wij, Wester- 
3ëen, veel te sterk het verschil accentueeren tus- 
'^«en Oosterling en Westerling. „Tusschen beider 
*atuv|j- is niet zoo groot verschil," zegt hij, „voor 
"^aarachtig geestelijk leven, voor een leven met 
"^''d hebben wij en gij hetzelfde noodig." O 
. fiierover valt tot een zekere hoogte niet te twis- 
ah "*^'anneer Westerling en Oosterling een zelfden 
l^'sdienst belijden —- en daarvan de noodige ken- 
y^ bezitten —, doch in het geval vaii onze schrij- 
(j "^^ staat de zaak geheel anders en het is zeker 
}^^ Hïoeite waard hun rustig betoog aan te liooren, 
Vs argumenteeren tegen het Westersch inzicht 
«ö 1 ^^^^ Oriëntalisten, die den Profeet van Allah 
^ het Arabische volk van zijn tijd tot het onder- 
'ï van hun nauwgezette studie hebben gemaakt. 
"Les Arabes de jadis étaient-ils done si diffé- 

l^'^ts de ceux du "desert, parmi lesquels l'un de 
,''P'is vit depuis sa naissance et l'autre, depuis 
'P'Us de trente-cinq ans? Evidemment non puisque 
,'i^ récits d'Ibn Hicham et d'Ibn Saad"), datant 
>!dM '^^^^ ^^ douze siècles, nous paraissent écrits 
jV^ier. Nous voyons tous leurs personnages, nous 
'4r '"econnaissons, pour ainsi dire, dans les moin- 
' 1^^ gestes et les moindres i)ensées" (bldz. 8). 

Hj jj^lgens onze schrijvers is het de critische 
Ou? van  den  modernen tijd,  die  al te vaak 
w^^. Oriëntalisten parten speelt. Daarom begin- 
tjtgj.^ij ook als m.otto te plaatsen op het binnen- 
^g plad van hun boek deze gedenkwaardige woor- 
"Je " '.'Assurément, tu es dans une vallée, et moi, 
h^j^'^is dans une autre vallée *)," hetgeen wij ook 

bebben nagevolgd, zie boven. 

Ojj®, schrijvers laten nu de revue passeeren de 
beQ^'^^aiisten die verre van eensgezind zijn in hun 
giti^^^^ling over het algemeen karakter, de nei- 
flej.?^'!. het leven, het streven en de verdere bizon- 
Bojl^den van den Profeet van Allah. Geleerden als 
..^' Père Lammens S.J., Nöldeke, Sprenger, Mar- 

f'Wie^ Sadhoe in Lunteren, in het kamp van den Zendings- 
'Jj   .""aad. — Nieuwe Rotterdamsche Courant van 13 Juni 

W'g'ï'at   er   Rasoul"   d'Ibn   Hicham   (Uitgave   van   Wüs- 
tgave van 

') •^?n'iblad B, bldz. 1. 
ifHteïrtN^'''   er   Rasoul"   d':_-_ ,     „ 
%ilh^ en „Küab et Thabaquate" d'Ibn Saad (üit£ 

'i Êl^i? Biblioqraphie, bldz. 101. 
f Vd       '"' "Mequamate" (Séance XXXIV, p. 12). 
'Jce dp''/^''^'^'' '*^«ze  zegt Rénan, „La vie  de Jésus", pré- 
«st i,g^ la 13e edition, p. XXIII: „Ne croyons pas que l'Asie 

'^rope", zie schrijvers noot, bldz. 10. 
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^^® klas pabrikaten Confecfiesc/joei'sel 
■^{uis  Isie rang voor JLuxé- 

^Jl^^^opaedisc/) S<:¥sisel naar maai ^^ 
^MfiffT""" ——,-„—■———— 

^"e van voornaamste H. H. Medici hier te 

goliouth, Binet-Sangié, Huart, Grimme, enz. en last 
not least Prof. Dr. C. Snouck Hurgronje hooren 
wij, met toepassing van de critische methode, 
tegenstrijdige uitspraken doen betreffende de ge- 
schiedenis van Mohammad. Volgens oiize schr^ij- 
vers zouden genoemde Oriëntalisten zelfs over geen 
enkel belangrijk punt het eens zijn, niettegenstaan- 
de zij toch beweren gesclireven te hebben volgens 
streng wetenschappelijke gegevens. 

„Avec toutes les ressources de leur erudition, il 
„ne sont pas arrivés et n'arriveront jamais qu'a 
,,nous présenter des personnages de fantaisie, 
„beaucoup plus éloignés de la réaüté que ceux des 
„romans historiques d'auteurs tels que Walter 
„Scott et Alexander Dumas" (bldz. 17), en ten be- 
wijze hiervan haien de schrijvers de meest frap- 
pante voorbeelden aan, zie de bldz. 10—18. 

In dit verband mag bet ontegenzeggelijk van 
wezenlijke beteekenis geacht worden, dat onze 
Leidsche Professor, Dr. C. Snouck Hurgronje, om 
zijn groote objectiviteit door de schrijvers ten voor- 
beeld wordt gesteld aan de vele Oriëntalisten, die 
een studie hebben gemaakt van den Profeet en 
over hem, — zijn leven, zijn leer en zijn tijd —, 
lijvige boekdeelen het licht hebben doen zien 
(bldz. 93)'). 

Het tweede hoofdstuk (bldz. 19 en y.v.) over de 
critische studie der werken van Pater Lammens 
S. J., schrijver van „Mahomet fut-il sincere?" leert 
ons, als wij het reeds niet wisten, hoe fanatisme, 
gebaseerd nog wel op onvolledige kennis, iemand 
minachtend kan doen neerzien op den door ande- 
ren beleden godsdienst. Duchtig wordt deze z.g. 
Orientalist dan ook de les gelezen — er blijft ten 
slotte weinig van hem over —, die in een van zgn 
werken, „Le Berceau de l'Islam", de vraag stelt: 
„Pourqoui le Corane, est-il venu brusquement in- 
„terrompre la douce influence de l'Evangile sur le 
„fils du Desert!" 

Het is dan met een zekere glorie dat de schrijvers 
er op laten volgen: 

„Et, ne pouvant pardonner au Corane d'avoir 
converti, non seulement les Arabes, maïs encore 
trois cents millions de fidèles appartenant a toutes 
les races de la creation; désespéré de le voir éten- 
dre chaque jour ses progrès en Afrigue et en Asie, 
sous les regards des missionnaires uupuissants, il 
s'est constitué le „Pierre FErmite" de I'orienta- 
lisme. Avec une activité infatigable, il a entrepris 
une croisade pseudo-scientifique, dans l'espoir de 
terrasser Flsiam a jamais. 

De telles dispositions d'esprit ne permettent 
guère a eet auteur une rigoureuse et scientifique 
impartialité " (bldz. 20). 

Belangwekkend is het betoog te lezen der schrij- 
vers tegen de partijdige methode van den Pater, 
die van den persoon van Mohammed een persiflage 
maakt en van de Sira O in haar geheel zegt, dat ze 
slechts uit „truquages" bestaat, terwijl hem boven- 
dien het verwijt wordt gemaakt vaji onvoldoende 
Arabisch te kennen, waarvan hij blijk geeft door 
de Koranverzen verkeerd te vertalen, zie bldz. 36 
en 37. 

Is het eigenlijk niet beschamend, dat Christenen, 
in flagranten strijd met hun godsdienst, zich zoo 
onverdraagzaam toonen tegen den door anderen 
beleden godsdienst? 

Waardig klinkt het uit den mond der schrijvers 
waar zij zeggen: „Quoi qu'il en soit, nous résistons 
„sans peine a la tentation d'user de trop faciles 
„représailles en l'imitant; nous préférons appli- 
„quer le précepte de la charité musulmane, que 
„nous lisons dans le corane: 

„Ne disputez, sur la Religion, avec les gens du 
„Livre   (c'est-a-dire   les   Juifs   et   les   Chretiens) 

") Men leze o.m. van Dr. C. Snouck Hurgronje zün ,JCen- 
schetsing van hét stelsel van den Islam" en ,^ederland en 
de IslAnC': vier voordrachten gehouden in de Ned.-Ind. Be- 
stuursacadejnie. E. j. Brill, Leiden, 1911. 

") De Siia. is cte verzameling van overleveringen, betrek- 
king hebbende op de geschiedenis van den Profeet, zie noot 
bldz. 19. 
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„qu'avec Ia plus grand courtoisie')-" 
Beter zijn de schrijvers te spreken over den 

Orientalist Casanova, Hoogleeraar aan de „College 
de France", die door de uitgave van zijn werk 
„Mohammed et la fin du Monde", zich zoo sym- 
pathiek voor de belijders van den Islam heeft uit- 
gelaten over den Profeet in tegenstelling in de eer- 
ste plaats van Pater Lammens, die om voor de 
hand liggende redenen gemeend heeft hem van 
zijn hoog voetstuk te moeten neerhalen. 

„Je tiens a declarer tout d'abord", zegt Profes- 
sor Casanova, „que je rejette „a priori" toute 
„theorie  tendant a  suspecter  la  sincérité   de Mo- 
„hammed  Toute I'histoire du Prophete arabe 
„prouve  que  son caractère  est positif,  sérieux  et 
„loyal  Il faut bien admettre que Ie Prophete 
„était    un    homme    d'une    grande    intelligence" 
(bldz. 45). 

Toch hebben de schrijvers tal van bezwaren in 
te brengen tegen Casanova's uiteenzettingen in- 
zake de nalatigheid van den Profeet om voor zijri 
dood een geschikten opvolger aan te wijzen (These 
de M. Casanova, bldz. 46). Volgens Casanova heeft 
de Profeet niet gedacht dat hij sterven zou en dat 
hij opvolgers zou hebben; hij had immers het ge- 
loof dat het einde der wereld nabij was en dat hij 
dat zou bijwonen. Wij kunnen ter zake hier niet 
uitvoeriger zijn. Het geheele derde hoofdstuk (bldz. 
43—80) behelst de bewijslevering, dat Mohammed 
in de onmogelijkheid heeft verkeerd zijn opvolger 
aan te wijzen wegens het groote gevaar waaraan 
hij dan den Islam zou hebben blootgesteld. 

„Il lui était impossible de se choisir un veritable 
successeur, car, c'eüt été lui conférer Ie titre de 
Prophete, or, il devait être Ie „Sceaii", c'est-a-dire 
Ie dernier des Prophètes. ïl ne pouvait done nom- 
mer qu'un Khalife, c'est-a-dire un lieutenant. Ce 
lieutenant, désigné par lui, ne s'énorgueillerait-il 
pas d'une pareille investure, au point d'etre un 
jour tenté de s'attribuer Ie titre de prophete, ce 
qui constituerait pour l'Islam un redoutable dan- 
ger?" 

Het zou ons te ver voeren de schrijvers verder op 
den voet te volgen, hoe aangenaam dat ons ook zou 
zijn, doch wij kunnen niet nalaten den lezer aan 
te bevelen dit derde hoofdstuk eens zelven met 
aandacht te lezen, waardoor hij een hoogen dunk 
zal verkrijgen van de deskundigheid der schrijvers 
waar het hier geldt tegen Casanova's stelling post 
te vatten met aanhalingen van de aan den Koran 
ontleende bewijzen. 

Tot besluit brengen zij den Orientalist Casanova 
hulde voor zijn groote onpartijdigheid en geven 
daarvan uiting in de navolgende bewoordingen: 

„Après ces diverses observations, nous nous en 
voudrions de ne pas rendre a l'oeuvre de M. Casa- 
nova un hommage d'admiration justement mérité; 
non seulement au point de vue general, et a cause 
de la noble impartialité et de la tres sure erudition 

i l'auteur, mais encore pour la beauté du style 
eè de la pensee. Nous admirons également la re- 
marquable clairvoyance avec laquelle il apprécie 
Ie génie du Prophete et les qualités de l'ame 
arabe." 

Het vierde hoofdstuk — o.i. bizonder interessant 
en belangrijk — handelt over de methode van som- 
mige Oriëntalisten om elke overlevering met be- 
trekking tot den Profeet voor apocrief uit te ma- 
ken, wijl volgens die geleerden in de oudst bekende 
Arabische geschriften daarvan geen gewag zou zijn 
gemaakt. 

De schrijvers noemen dit vierde hoofdstuk „Cri- 
tique de Vctrgument „e silentio"." 

„Sous prétexte qu'une tradition n'est pas rela- 
tée dans les ouvrages les plus anciens qu'ils con- 
naissent, ces savants concluent immédiatement 
qu'elle est apocryfe. C'est la un argumeiit ultra- 
moderne, im argument de savants habituées a voir 
gacher Ie papier en telles quantités que des forêts 
entières ont disparu, pour en fournir la matière." 

{Wordt  vervolgde A. R. v. O. 

') El Cofane. XXIX, p. 45, zie noot bldz. 42. 

enua en 
voor passagiers- 

Arabera %,aj^ipg©n ütreclst 

Een Regeeringsfout? 

Een   onzer   medewerkers   schrijft   ons   dd. 
Augustus: 

Wie   gedurende   de   laatste weken de berichte 
uit Indië gevolgd heeft — en voornamelijk die o., 
richten, die betrekking hadden op de werklooshe' 
onder de Europeanen in Ned.-Indlë — heeft, is ^ 
hem gegaan als mij, een gevoel van onbestemdhsi ' 
zooal niet van wrevel, niet kunnen onderdrukke ' 

De Indische pers heeft meermalen, en niet stee<^ 
ten onrechte, geklaagd over de „voorlichting" o^' 
Indië en Indische aangelegenheden in de Moede 
landsche bladen. Die voorlichting, op welk ^^^^^^^ 
ook, hééft wel eens, wel eens véél, te wenscbe 
overgelaten. ... -j 

Maar hetgeen ons de laatste weken uit Indie 
geseind   inzake   de   werkloosheid onder de Eur, 
peanen daar te lande en hetgeen de jongste nia' 
bladen, aan de hand van min of meer offic?eeIe g^j 
gevens,   over   die   werkloosheid  schreven,  getu'n 
van een zóó stringent doorgevoerd dualisme en 
in aard en wezen zóó tegenstrijdig, dat men b^^ 
werkelijk „geen touw kan vastknoopen"  aan 'f. 
vraagstuk  dier  werkloosheid,   en  dat  men  er} 
moet komen thans ten opziciite van den „voorli'^|:_ 
tingsdienst" in Indië een minder aangename co> 
clusie te trekken. ,,. 

Heerscht er onder de Europeanen in Indië '^^'^'^t, 
loosheid, ja of neen? En is die werkloosheid ^^ 
dien aard, dat er „gewaarschuwd"  dient te 'W" 
den? ...^ 

„Harde, stoere werkers hebben de koloöi ^ 
noodig — en voor dezulken is in Indië o"» 
immer plaats open, de malaise ondanks !"--'''^ 

Zoo schreef een medewerker van het Kol. W«^ j, 
blad begin Juni — en als ongevraagde tegenspr'^^.^' 
verscheen  eenige  dagen later  een corresponded ^ 
in Het Volk, waarin die uitspraak van onzen m^ „g 
werker  gevn-aakt  werd.   Er  heerschte  —  ^^^^^ije 
dien correspondent — groote werkloosheid in IW^^., 
— en voornamelijk te Soerabaja, weshalve ge^va3 
schuwd werd. p 

De correspondent van Het Volk vond echter ^ 
heftige tegenkanting van zijn beweren in het i>" 
rabajasch Handelsblad van 7 Juli j.1., waarin °' 
werd geschreven: . 

Misschien interesseert het den BataviascW^, 
voorlichter van de lezers van Het Volk, te^ .; 
ten, dat gisteravond het dagelijksch bestu^jj 
van de vereeniging tot steiinverleening. ^ jj 
werkzoekende Europeanen tot de conclusie , 
gekomen, dat het met de werkloosheid in ^■^, 
rabaja niet zoo'n vaart loopt. Op enkele ^^{ 
zonderingen na behooren de werkloozen.,gjj 
een genre menschen, die ook in normale tJj .^f 
niet geëmployeerd zouden zijn, omdat ze .j, 
tot werken in staat zijn, beter gezegd niet 
len werken. .^„c 

Het betoog van den correspondent IJgt <^J(|i: 
mee in diggelen. Maar hij zal dat aan Het v 
niet mededeelen. . ^^jj 

Tot   zoover   de   redactie   van   het   Soeraba]^"^^^ 
Handelsblad,  wier  minder  zakelijke  opmcrkiP-Jj.g- 
in bovenstaand uittreksel natuurlijk voor haa'- 
kening blijven. 

Hier dus: een ja en neen! 
•     « 

De Indische Regeering heeft echter óólc ë^^^oi 
ken. In een officieel schrijven van den Land^^^;^ 
aan den Minister van Koloniën wordt aang^ j-jï' 
gen op een staking van de uitzending van ^^jj^^ 
krachten naar Indië, zoowel vanwege de Rege ^^f 
als door particulieren, terwijl ten opzichte "''^^yec' 
laatsten de landvoogdelijke boodschap aan» ^jgS' 
het plaatsen van waarschuwingen — ^dverte ,g,j, 
gewijze — in de groote Nederlandsche dag'O .jge!' 

Düs:  wèl werkloosheid?  En een van ^^^ 
aard? ^va^"" 

„Wèlnéén!"  zegt — in  antwoord  op  oc 
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p^^u^ving van Mr. Fock — de Nieuwe Soerabaja 
^^urant. Hoe komt de Landvoogd er bij!  
^et blad beschouwt het telegram van de Indi- 

tp ^egeering naar Nederland inzake het stopzet- 
^^an de uitzending als: ,,een zeer ernstige fouV\ 

n "^oede v/erkkrachten" — aldus de Nieuwe Soer. 
^1' -— vrijwel in overeenstemming met hetgeen 
^^ medev/erker destijds schreef: 

Goede werkkrachten, die door de malaise 
■^'erkloos werden, vinden weer werk voor een 
^eei in vacante betrekkingen; de minst bruik- 
bare zijn ten deele offer van de omstandig- 
heden. De ondernemer, die een werklooze, op 
Hrond van diens tegenslag, te werk stelt aan 
2org en kennis eischenden arbeid, waarvoor 
hij niet berekend is, handelt tegenover zijn 
financiers en tegenover de gemeenschap bijna 
ïïiisdadig; hij verzaakt de belangen van de In- 
dische maatschappij en van de geldschieters. 
Vakvereenigingsleiders willen, dat desnoods 
Öe verkeerde man op een verkeerde plaats 
^onit, als hij maar een baantje heeft. De werk- 
^emerspolitiek richt zich bij dezen gang van 
Zaken op een andere bezigheid dan op het weg- 
"^erken van werkloozen naar Europa en stelt 
zich tot naaste taak, onbruikbare werkloozen 
hier te houden en hun een arbeid te verschaf- 
fen, waarvoor zij niet deugen. Voor vakver- 
eenigingsleiders, die speciale belangen voor- 
staan, is daarvoor een verklaring te vinden, 
iiiaar de regeering, die dit doet, handelt licht- 
vaardig, schaadt haar eigen gezag en schokt 
het vertrouwen in de stevigheid, de verziend- 
heid en het beleid er van." 

^^^^ zoover de Nieuwe Soerabaja Courant — en: 
>^ bitten vv^e vveer! 

y^ er in Indië  onder de  Europeanen werkloos- 
h?^' 2ÓÓ dat „gewaarschuwd^' moet worden? Ja of 

|^'"^ö/'  zegt de  Indische   Regeering,  die   't weten 

\''^'(^en" verklaart het orgaan van den Java Sui- 
^ Werkgevers Bond, dat 't óók kan weten!  

aaf' 

GEVRAAGD BIJZONDERHEDEN SOLLICITEEREN 

Assistent-Boekhouder 

Proeftuïn-employé 

Hoofd vertegenwoofdifier 

Tuin-assistent en Onder- 
boekhouder 

Assistent-Boekhoude© 

^Eenvoudig   Juffrouw   of 
Meisje 

Railbaanopzichter 

Inlandsch arts' 

Derde Machinis^ 

voor een    Suiker-onder- 
neming dipl. vereischt 

voor cultuur-onderne- 
mind 

vbor Verzekering-Mü 

voor     Rubber-Onderne- 
miné 

Suikerfabriek Klampok 

ter verzorèin^   van   een 
meisje voor 5 jaar 

Brieven onder no. 4498 
Persb. Aneta.  Soerab. 

Brieven onder no. 4499 
Persb.  Aneta,  Soerab. 

Brieven onder no. 9165 
Persb. Aneta, Weltev. 

Sollicitaties a/d Internat. 
Crediet en Hvg. Rot- 
terdam te Semarang. 

Sollicitaties a/d admini- 
strateur (hulppostkant. 
Klampok) S. Ds. 

Brieven onder no. 2239 
afd Jav. Boekhandel en 
Drukkerij, Rijswijk 2. 

voor de a. f. Petaroekan,   Br.   a/d   administrateur. 
Pemalaoê 

Baa» 

voor de Kendalsche Sui- 
kerfabrieken „TiipirinÉ" 
en „Gemoe". 

voor s. f. „Tjokro Toe- 
lonè" 

voor een Constructie- 
werkplaats en plaat- 
werkerij 

Sollicitaties a/d admini- 
strateur s. f. TjepirinÉ. 
Ken dal. 

Sollicitatie a/d admini- 
strateur. 

Brieven onder no. 2559 
bur. Indische Courant 
(Oost Java Editie) Soe- 
rabaia. 

Tot zoover het lijstje uit genoemde Indische Cou- 
rant, dat ik hier zonder meer weergeef  omdat 
commentaar m.i. overbodig is. Men houde in het 
oog dat de lijst niet omvat de advertenties in de 
andere Indische bladen — en ik geef twijfelaars 
te dier opzichte bescheidenlijk in overweging het 
eerste het beste Soerabajasch Handelsblad op te 
slaan, waarin de reeksen vacante beterkkingen nog 
aanmerkelijk uitgebreider zijn dan die van de Ind. 
Courant. 

cJ*^ ^vil niet zóó ver gaan als de N. S-. Crt. deed 
j„/^l dadelijk spreken van een „zeer ernstige fout" 
si Indische Regeering, al laat werkelijk de bood- 
s^i^P Van Mr. Fock aan duidelijkheid niets te wen- 

1^^ over. 
Lf^aar toch zij hier gewezen op een omstandig- 
(Js ' die niet kan liegen en op een feit dat mder- 
\> ^ achter de waarschuwing van Mr. Fock een 

^^gteeken doet plaatsen, 
v^ de Indische Courant 

althans  ...j  
ii,f ,^'jst van de m dat blad aangekondigde vaca- 
^^^ut 

Courant (West Java Editie) ver- 
e^tit dagelijks — althans vrijwel lederen dag 
tl,' "jst van de in 

tüf ^ in dit verband is het niet ondienstig plaats- 
je] ^^e te geven aan een dier lijsten, zooals ik die 
'   *^Hrt heb uit genoemd blad van 17 Juli j.1. 

Het zij herhaald: ik wensch niet te spreken van 
„een zeer ernstige fout" te Buitenzorg gemaakt. 

Maar — wijzende op de volkomen met elkaar in 
strijd zijnde berichten uit Indië en gezien de ad- 
vertentiekolommen van de Indische pers, zou het 
zeer gewenscht zijn wanneer van Overheidswege 
opheldering in Indië werd gevraagd en in ons land 
werd gegeven. 

Waïït al behoeft de onderkoninklijke boodschap 
niet direct „angst en schrik te verwekken", gelijk 
de Nieuwe Soer. Crt. meent, wij gelooven toch dat 
het belang van Indië — en dus het belang van 
Holland — met een zoo duidelijk mogelijke aan 
feiten en cijfers getoetste uiteenzetting omtrent de 
werkloosheid onder de Europeanen in Indië en van 
de groote steden in 't bijzonder, ten zeerste zal zijn 
gediend. 

En een weinig meer éénheid in de berichtgeving 
te dier zake in de Indische pers zou, dunkt ons, 
evenmin schaden!  

A.GD BIJZONDERHEDEN 

"«er»,-- 
»«e   "2=r met hoofd- 

"■eoo. 
'ypis; 

'"'"«"-Employé 

■^««st, 
""■Boekhouder 

'"«r»i ilzeres 

' "etso 

"'"«Ie Ch, ■emikeï 

voor firoot administratie- 
kantoor 

voor   particuliere school 
te BandoenÉ 

kennis     der    Enéelsche 
taal vereischt 

voor     Cultuur-onderne. 
ming 

voor Suiker-onderneminÉ 

voor de Neutrale H. I. 
Meisjesschool   te Solo 

voor■beheer van Sana- 
torium 

voor een der Suikerfa- 
brieken onder beheer 
der Fa Annemaet Sc Co 

SOLLICITEEREN 

Brieven onder no. 4425 
bureau Locomotief. 

Brieven onder no. 905S 
Persb. Aneta, Weltev. 

Brieven onder no. 4452 
bureau de Locomotief. 

Brieven onder no. 4499 
Persbur. Aneta, Soerab. 

Brieven onder no. 4498 
Persbur. Aneta, Soerab. 

Sollicitaties a/h Hoofd d. 
school. 

Sollicitaties a/d Semar, 
administratie Mij. te Se- 
marané. 

Sollicitaties a/d hierne- 
vens   benoemde ürma. 

^%D, 

b, 

^   Bredasche Luxebroodfabriefe    BREDA 

F» 't SAS Lange 
B      (b   <eBr«i-»'<^        Brugsir. 10 
Hofleverancier 

^^^^'t zich beleefd aan voor de levering van alle soorten 
ÖROOD, BESCFJUST, 8.UXEBROOD, BANKET, 

j^l OWTBMTSCOSK, KOEKJES, ena. 

I    ^^ <^' g e n f a b r i k a a t en van de beste grondstoffen 
vervaardigd. 

Pepsov2Pzicht uit de Indische Bladen 
en Tijdschripen.  

UIT DE EÜROPEESOHE PERS. 
Hei antwoord der Regeering. 

Aan het antwoord der Regeering aan den yolks- 
raad ontleenen wij o.m.: 

Aan hetgeen strekt tot bevordering der volks- 
ontwikkeling en tot verhooging der volkskracht 
moet, zooveel het mogelijk is, worden voortgewerkt. 
Ook de Regeering is evenwel doordrongen van de 
noodzakelijkheid om ten aanzien van de onderwijs- 
voorziening alles te vermijden, wat naar luxe 
zweemt. 

In de opmerking, dat van het beurzenstelsel een 
verslappende invloed uitgaat, moge in het algemeen 
een kern van waarheid schuilen, maar niettemin 
is het onvermijdelijk, in een land met een econo- 
misch zwakke bevolking als Indië, begaafde doch 
onbemiddelde jongelieden tegemoet te komen, ten 
einde aan de maatschappij de beschikking te geven 

HOFLEVERANCIERS. 

Wed. H. RAHDER & ZoON 
FlUaal: Hoefldkaxteor i Füiaoli Filisali   IW 

's-eravenhage     Amsterdam    Artihem     Goritichera 
Heems&erckstr. la Biaiaenkant 25 N.PlelalS 0. VlschsKarkt 

Tal. H. 349S. latsis. Tai.389.      Tel. 389. Tel éi. 

=3. 

Prïscoiirsntsii wordeii 
op a&avrag© gaarne toegesondsn. 

^^r Veer Expert speelaS® cendlilSn. 

Dans-Instituut NICK H. WISSE 
Gedipioineerd Dasisieeraar 

PASSAGE 19 DEN HAAG 

C/ub- en pn'vaatlessen 
in.de Moderzae Dansen 

g^T Privaatlessen aan Heeren met medewerking van 
Dame (assistente). i6 

ffnlicMisïge» dageïps van. 2—4 ea ï—10 wax» 

iiMsïtSBISM^aw»» 

Complete üitfustiegen naar Maat 
Onze Indische ervaringen garandeeren 

U Indische modellen. 
Tf I3«SO 

De goederen door ons geleverd  worden  voor  de 
bewerking eerst tweemaal gekrompen, zoodat 

wij krimpvrij garandeeren 
VRAAGT GRATIS PRIJSCOURANT 

e. J. HOFSTEE " ROTTERDAM 
DELFTSCHEPOORTPLEIN 5 

g^~  Vakkundige Bedlening.  "^^ 

Wist U 
dat wij  drukken het  Tijdschrift 
NEDERLANDSCH INDIë OUD EN NIEUW 

En ook 
het bekende blad van Architect 
ED. CUYPERS 

HET HUIS OUD EN NIEUW 

Dit bewijst 
dat wij naast Handelsdrukwerk ook 
eerste klas Kunstdruk kunnen ver- 
vaardigen. 

7V.1/. Drukkerij ten Hagen 
Nobelstraat 20 Den Haag Tel. H. 474 

FIRi¥iA G. JOHICER 
Iste V. d. BosolistraaS 77 

's-lsravenhag© Tel. B©z. 142 
Belast zich met alle voorkomende siengolegen- 

heden in deze branche, o.a. Behangen, StoKeeren, 

Verhuizen, Taxatie, enz, eitz. 

■ 



H«t Koloniaal Weekblad. 

BESCHIKBAAR. 

Hotel-Café-Restaurant 

oscbftel ff 

Tel. Bi 60Ö DEN  MAAG 

1 
i. " 1 

t^Li^^ i^É |j 

^^H ̂ ^fl m 1 ^^^^^^£ ̂ip 5 p^^mn ̂ s H 

SMH^^Sn ̂^^^^^ 

-^ 

5 
^^^ ̂

m^ 
........ .,-,.,„.^,...,,^^ .„_,.^ , _^,  1 
J/fodern ingericht J{oteI 

Qenfrals Verwarn^ing 
"Warm- en Xoudwaterleiding 

jfCsgslbanen Jennisbanen 
Qarage mef werkplaatsen 

Dagelijks van 6 tot 10 uu?- 

DlfiER. 

Voor Hotelgasten en Bezoekers 
heeft „Boschhek" Luxe Auto's 
dIsponibeS. 

SifiBBSP 

ini iss! «sitofiiii 

 g. 

M itel üestayrant „êLii§" 
Kimiskade 32   -   ROTTERI^AM   -  T@!ef. 12S92 
BfflSBiiHHpimaiaïJiiia^ 

jTlle Jiamers zijn voordien van }{oüd- 
ei} Warmwaieraanleg. ^ 

Mcate   v^si   «iesi   1 sten :axt^ 

27 1.1. 10 bzn 
108 56 „ 

3479 314 „ 
1675 140 „ 
188 42 „ 
29 16 „ 
73 64 „ 

610 75 „ 

heeft. Wat de beurzen betreft, geeft onderstaand 
staatje een overzicht van den toestand op 31 Dec. 
1921: 
V. H. O. afd. A II der A. M. S. 
V. H. O. afd. B der A. M. S. 
Mulo-afd. der A. M. S. 
Technische  scholen 
Ambachtsleergang 
Normaalleergang 
Fröbelkvv'eekschool 
Osvia's 

Aan 100 minvermogende Indische jongelieden, 
geslaagd in het eindexamen der 5 j. H.B.S.'en, wordt 
thans voor de studie aan inrichtingen van hooger 
onderwijs in Nederland een beurs uitgekeerd van 
ten hoogste ƒ800 'sj. Beurzen voor studie van 
middelbare scholen in Nederland worden niet ten 
laste van de Indische begrooting verleend. Studie- 
toelagen ten laste van de Ve begrootingsafd. wor- 
den alleen verleend ten behoeve van uit Indië uit- 
gezonden studeerenden voor de zgn. hulpakte, zoo- 
mede aan in Nederland aangeworven, bezitters van 
die acte, welke zich voorbereiden voor de hoofd- 
akte; aan voor de studie voor eenige middelbare 
akte aangeworven Nederlandsche of daarvoor aan- 
gewezen Indische onderwijzers, die met verlof in 
Nederland vertoeven, zoomede aan candidaat-amb- 
tenaren voor de beoefening der Oostersche talen en 
aan candidaat-gouvernementsartsen. 

De Regeering is ook thans van meening, dat voor 
de plaatsing in sommige bizondere betrekkingen bij 
het onderwijs, waarvoor zij in haar keuze vrij is, 
aan de benoeming van communisten in den regel 
bezwaren verbonden zullen blijken, welke van een 
dergelijke benoeming moeten doen afzien. Dit geldt 
mede de plaatsing aan scholen, waaraan een inter- 
naat verbonden is. 

De Regeering erkent ten volle de noodzakelijk- 
heid om het volksonderwijs en het Inlandsch lager 
onderwijs rekening te doen houden met de behoef- 
ten der bevolking. Te ver gedreven eenzijdig in- 
tellectualistisch onderwijs tracht zij, zooals bekend 
is, te neutraliseeren door geleidelijke verbreiding 
van lichamelijke opvoeding en van onderwijs in 
handenarbeid en in huishoudelijke vakken voor 
vrouwelijke leerlingen. Hoewel volmondig valt te 
erkennen, dat ten deze nog zeer veel te doen valt, 
moet toch gewaarschuwd worden tegen de mee- 
ning, als zou uit het voortbestaan van misstanden 
onder de bevolking, tot de onvruchtbaarheid of on- 
doelmatigheid van het tot dusver gegeven onder- 
wijs mogen worden besloten. Ook het ten deze ge- 
geven voorbeeld van de ontwikkeling der bevolking 
op de Saiigir-eilanden, kan op zichzelf niet tot een 
dergelijke conclusie leiden, aangezien die ontwik- 
keling nog door tal van andere factoren wordt be- 
heerscht. Zeker bestaat 'er alle aanleiding om het 
verschijnsel van de uitzwerming van hen, die on- 
derwijs hebben genoten, in zeker opzicht als een 
bewijs van de vruchtbaarheid van het onderwijs 
aan te merken. 

De leerlingen der volksscholen worden vertrouwd 
gemaakt met het Latijnsche letterschrift. 

Het doel van het Analfabetisme-Béstinjdings- 
Gomité heeft de sympathie der Regeering. 

Mr. Schriecke, de Regeeringsgemachtigde in 
den Volksraad, brengt hulde voor vorm en inhoud 
van de rede van den heer mr. Van Gennep. Van 
Gennep's ideeën acht de Regeering eerbiedwaardig; 
doch het is ermede als met grijze haren; die zijn 
alleen door ouderdom eerbiedwaardig en verdwij- 
nen van zelf. Tegenover de uitspraak van prof. 
Van Eerde beroept de Regeering zich op de uit- 
spraken van de profs. Bolland en Snouck Hur- 
gronje. 

De Indische beweging voor het nationalisme is 
verdeeld in een constructief- en een destructief 
nationalisme. Met des heeren Roeps bestrijdings- 
middelen tegen het communisme kan de Regeering 
zich niet vereenigen, wij! de kracht dient te wor- 
den gezocht in de maatschappij zelve. Inzake de 
Sr. I. P. hoopt de Regeering op een constructief na- 

24 Augustus 1922, '^'•j^ 

Het saaeest a^ïi te !b©"«relen 

INDISCH RESTAURAN 
LAAN VAN MEERDERVOORT 68, DEN HAAG 

Dageiyfes geopend vas 12 tot 9 mi\ 
Uiislüiiend Jndische Tafel. 

Directeur: J. VAN GEEMERT. 

Graed Hotel Restaiifaitt 
m 

99 

Ia   all®   Kaïaers   waria   ea  kowd  viBi^ 
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tionalisme, waarop spr. een beroep doet tot in? 
werking. Het streven is niet het Indische voik do 
wapengeweld aan Nederland te binden. Zeker . 
dat die samenwerking zoodanig ingericht löO 
zijn, dat de Indische volken het zieh tot een e 
zullen rekenen deel uit te maken van het konm 
rijk, Nederland en Indië omvattend. j 

Harde noodzaak noopt de Regeering om het i» 
te zetten in den duurtetoeslag. De heer Cramer v 
geet, dat de rechtspositie van den ambtenaar ^^^^^ 
alleen tegen willekeur beschermt en nooit tegsn 
gevolgen van economische  stormen. De Rög^®"]^J 
houdt onwrikbaar vast aan de besparing op " 
duurtetoeslag  van   ongeveer   ƒ45   millioen.  Teg 
een vervroegd pensioen bestaan bezwaren en teg 
nivelleering oppert de Min. van Kol. bezwaren, i^,^ 
zuiniging  op  onderwijs  is   onmogelijk,  indien 
uitgaven strekken tot verhooging van het heil ^ 
de volkswelvaart; wel ter bestrijding van luxe. ^ 

De Regeering sympatiseert met het denkbee 
gm een deel van de politietaak door het leger oV 
te doen nemen. Een gemengde commissie zal daa 
voor worden ingesteld. j. 

De   beloften,   afgelegd   door den vorigen La^„( 
voogd in de eerste Volksraadbijeenkomst, zijn Die' 
veronachtzaamd. Het ontwerp op de StaaisheTi . 
ning wordt door mr. Schriecke aan den Volksra 
overgelegd. (Loc. 26 Juni). ^ 

Naar aanleiding van de vraag, welke maatreg^j 
len door de Regeering zijn getroffen in verband T^^^ 
de verbetering van den hggiënischen toestand m 
desa, kan worden medegedeeld, dat de B. G. D- jg 
hygiënische misstanden ten platten lande tracht 
verbeteren   door   voorlichting  en  leering.   Het "^^ 
hoort tot de bijzondere taak der gewestelijke go 
vernementsartsen daaraan hun aandacht te "wi-5'^ j,' 
Een invoering van het instituut der schoolarts   ' 
zelfs op bescheiden schaal, zou een zeer groot aa ^ 
tal   medici   en   daarbij   komende   uitgaven   '^^^è   { 
waarvoor   onder   de huidige  omstandigheden ^^J 
noodige  geld  niet  gevonden  kan  worden.  Dit 
dus tot beter tijden moeten worden uitgesteld-   . 

Voor  de voltooiing van het in  1920  door_ p'^jj 
Krom aangevangen werk over de geschiedenis V 
Java in het Hindoe-tijdperk is gerekend op een ^ 
mijn van vijf jaren. ,  ^, 

De afwerking van het Balisch woordenboeK'" 
naar verwacht wordt, nog 5 a 6 jaren <i^^'®"',^^it 

De samenstelling van het Atjehsch woorden^"^ 
is reeds zoover gevorderd, dat de afwerking ^i^jgu 
een half jaar zou kunnen zijn  afgeloopen, ^^   ^fi 
de  daarmede belaste  ambtenaar  zich  geheel 
die taak zou kunnen wijden. j^gt 

De Directeur van Financiën, hierna aan jj 
woord komende, zei o.m., dat het bedenkelijke^^jj 
het tekort bij de begrooting is, dat het voorafgen ^e 
is door andere tekorten. De Regeering moe^ jj, 
positie blijven beheerschen; het tekort dient o'^^jj, 
ter te worden bezien, het is geen gevolg van .p, 
zetting der uitgaven, doch van inkrimping d^r jj 
komsten. Veel hangt af van het verloop va» 
crisis en den duur daarvan. Meve" 

De invoeren zijn vanaf 1913  stabieler geöi 
i dan die van andere landen. hevr^' 

Verwacht wordt voor suiker in 1922 een ï* '^f 
digende winst; voor koffie zal wellicht 1922 öjj,jg, 
zijn; de vooruitzichten voor de thee zijn S^\e^' 
De Sumatraansche tabakscultuur zal, naai' jj, 
wacht wordt, voor den 1921-oogst behoorlijke F^jj 
zen kunnen bedingen. Daarentegen zijn *^^jjjj]4' 
Sumatraansche rubberondernemingen in mo^ 
heden geraakt. i jO' 

De Regeering ontveinst zich niet, dat ve ^^. 
spanning en opofferingen noodig zijn oni " , ^c 
grooting sluitend te maken, doch is dit eenina ^^^g, 
reikt, dan staat Indië er niet slecht voor. De ^^ de 
ren Houtsma's wensch om terug te keei;en ^j- 
uitgaven van 1918 is niet vervulbaar. Het j^cti'' 
juist om de tegenwoordige lasten op het "^^^^gefS*^ 
af te wentelen. De Regeering past in ^^ ^.r^vi^^é 
plaats bezuiniging toe; de belastingverz 
komt in de tweede plaats. jji^' 

In   verband   met de nieuwe belasting ka 

Mooie Diïifl«Waedeliiigs^ 
Hotel „DE RUSTENDE JAGER" 

Pesasioa f 3.5® psr dag. 

8ee 



2d '^•«gustas 1922, N». 34. 

UN M Meermaiea 
BEKROOND ^S MAISON VAN 

^^'"=====  CUISINIERS  ====== 

•^«sHeüïlfikstr.lS "DENHAAG • v. üalmsitutU 
^ieuners,  Diners,  Soupers, etc. Hors d'Oeuvres 

*arié, Mayonaises, Salade's, Koude en 
Warme Schoteis, enz. enz. 

''st Qsreaommeêrde ÏErlcfettag Mer ter Stede. 

Het Koloniaal WceKbiaa. 

.Jeeiing    m^i^ivjwA**:*    KEUKEN 
Uitzending van alle gewenschte Indische Schotels, bereid door speciaal geëngageerd 

vakkundig personeel, 

©n f 30» p. p. 

L^^ïi nagegaan, op vrelke gewone inkomsten kan 
jg**^» gerekend. De Regeering streeft niet naar 
{j'i politiek om belasting op belasting te stapelen. 
§ch , ^^^"^afidsch kapitaal behoeft zich niet afge- 
1^ «rokken te toonen. De grootste grief is, dat thans 

astingeji worden geheven van vroeger behaalde 
^^^e xvinsten. 
kn    ^^'^'^stie   van   den   Amerikaanschen   consul- 

^^aal was een. storm in een glas water, 
bn     achterstand  bij   de    belastingen vermindert 
""Jzamerhand. 
W-   ^^^^^ ^'^^ <ien Ondernemersraad inzake de 
' r^^alsaantooning is nog in onderzoek. 
5'izake de pandhuisstaking deelde 'spr. mede, dat 
jj? onderzcek zal worden ingesteld door een com- 
joeri     *^'"^der presidium van den heer Koesoemo^ 

5r)r <3e veelbesproken douanecirculaire neemt 
ïati ^^^^ woord terug; er zijn ernstige toestanden 
w ^.st daglicht gekomen, evenals het bestaan 

■^ ^diepgewortelde misbruiken. 
'^g/^^i^trent de militaire pensioenen kan niets wor- 
Uos '^l^'^egedeeld, wijl het overleg m.et het Plein 
« 6 öiet is afgeloopen (Loc. 27 Juni). 

Een verdwenen boortoren op Tarakan. 
'leii "^^i'akan, het petroleumeiland bij uitnemend- 
ji '*'Was men reeds een zestal maanden bezig met 
. Pboi-iijg en lag het in de bedoeling de zooge- 
<^^^<i vijfde petroleumlaag aan te boren. Met 
jjr^ti arbeid was men begin Juni bijna gereed en 
lo!?^a   enkele   dagen   zou het resultaat van deze 

/M. die een paar ton gouds gekost had, blijken, 
^ij'^üs zon niet geschieden, lezen wij in het Soer. 
kf' 'W'ant gedurende schafttijd op 1 Juni kwam 
«^ daling een hevige uitbarsting, werden steenen 
OM ^ïïodder huizenhoog de lucht ingeworpen en 
(i^'^tond binnen enkele uren een moddermeer van 

1 iJ^^'eer 50 M. middellijn, waarin boortoren, bai- 
4^ machinerieën, een 700 M. lange pijpleiding en 
^^ ^vat tot een dergelijke prijzige installatie be- 

b'> verdween.      ' -x..- ■ . ■•■•; •   ■ 
^ien ^''^ moddetmeèi-, naar schatting een 100 M.' 
L**' Vv'ordt elke seconde in hevige beroering ge- 
Vl^*^^ door groote gasbellen, die aan de opper- 
te^ ^ verschijnen en met geweld uit elkaar spat- 
fej' Rondom het meer beweegt overal de grond, 
55f^,^Q water, petroleum en gassen zich door de 
L'^'^orst heen en doen vermoeden, dat het daar 

j^den nog verre van pluis is. 
li^tl^* is niet de eerste keer, dat op Tarakan de 
feM^^rkrachten op deze wijze zijn opgetreden; 
tel j ^'roeger heeft een dergelijk verschijnsel — zij 
§5(j <lan ook in minder hevige mate — zich voor- 
«n ^^^n en werden kostbare installaties vernietigd 
Vt'f^fzwolgen. Dit is nu eenmaal het risico van 
^ ^^drijf, een risico, dat slechts zeer kapitaal- 
fel^i 1 §*^ maatschappijen kunnen nemen en waar 
ïleP'^ig tegenover staat, dat spuitende bronnen 
Voi^8'"oote capaciteiten dergelijke enorme verliezen 

'(loeiidr •-— — 

Opsning van een S. S.-lijn. 
Den 30en Juni had de feestelijke opening plaats 

der S.S.-lijn Tjampoerdarat-Trenggaiek. Er werden 
volksfeesten gehouden. 

Brètsch E^ieuw-Guinea. 
Kapitein  C.  A.  W.  Monckton,  oud-resident_ van 

een deel van Br. Nieuw-Guinea, schreef een boek 
over dit gebied, waaruit in de Nation and the Athe- 
naeum iets geciteerd wordt. 

De Loc. ontleent hieraan o.m.: Resident Monckton 
heeft een goed deel van zijn leven tusschen de Pa- 
poea's doorgebracht en hoewel hij ze zeer genegen 
is, idealiseert hij hen niet; het kava kava gaan en 
amokmaken heeft hem te veel last bezorgd, de aan- 
vallen op nederzettingen berokkenden hem te veel 
zorgen en bovendien had hij een al te zwaren strijd 
te voeren tegen liet menscheneten, dan dat hij zich 
aan schoone droomerijen omtrent hen zou over- 
geven, 

Grappige dingen vertelt hij van de rechtspraak. 
Het moeilijkst zijn de gevallen, waarbij toovenarij 
in het spel is. Zoo was een dorpstoovenaar zeer 
verontwaardigd, dat hem geen straf werd opgelegd, 
toen zijn dorpsgenooten hem beschuldigden de 
kleur van de maan te hebben veranderd, waardoor 
oogsten zouden mislukken. Hij vroeg in het geheim 
den resident hem toch maar tot een kleine boete 
te veroordeeien. „Want ik heb het wel gedaan," 
zei hij. 

De resident deed groote excursies, waaronder de 
bestijging van den Mount Albert Edward, die meer 
dan 13.000 voet hoog is, het belangwekkendst is. 
Op de hellingen vond hij sporen van een dier, 
waarschijnlijk de Sus BarMrusa, met gespleten hoe- 
ven en een staart als van een paard. Hij verzamelde 
belangwekkende diersoorten en schonk de collectie 
aan het Kensington museum. Nog kostbaarder dan 
zijn zoölogische pntdekkingen waren die van oud 
aardewerk, dat in het Britsch Museum een plaats 
vond. Er zijn strijdbijlen en potten bij, die nauw- 
keurig overeenkomen met het oudste aardewerk, 
dat om de Middellandsche Zee gevonden is. 
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de compenseeren. 
. Nog meer toeristen-liezoek. 

tegTlf öe het N. v. d. D. v. N.-I. eenigen tijd geleden 
He «et voornemen van verschillende Amerikaan- 
% i^y^risten-bureaux om het volgende jaar met 
'}Ojjj,<lrietai groote Oceaanstoomers, elk met circa 
kjij, touristen aan boord, Java te bezoeken, thans 
fcijl- '^et blad melden, dat er nog een vierde schip 
^itie ^' "•^- ^^ „Laconia" van de bekende Cunard' 
^*ess schip, gecharterd door de American Ex- 
"■^lilr -^^y-' zal ongeveer in November a.s. een we- 
^^Sen'^^ aanvangen, waarbij dan ook Batavia eenige 
%L^ Zal worden aangedaan. Het behoort met het 
jlejj'^i'schip „Franconia" tot de prachtigste sche- 
\ ^^ellie den oceaan doorploegen, en meet 20.000 

^IVa^*^ geweldige belangstelling van touristen voor 
Mt/^,^^yft het blad toe aan de enorme reclame, 
tèjiu!^aen laatsten tijd voor Ned.-Indië in het bui- 
^^ihT^ wordt gemaakt. Een belangrijk aandeel 
%enh ^™* ^°°^ rekening van het Of f ideële Tou- 

'^uveau, dat succes heeft van zijn werk. 

Tel. latere. H447. 
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UIT DE INLAKDSCHE PERS. 

De Opsnbare Vergadering van de SartkaS lalam- 
Vereeniging (Afdeeting Semaraiig)   van   2  April   1923. 

II (Slot.) 
De heer Mohamad Yasin besprak vervolgens de 

bestuursactie en de reeds voorbereide weldadig- 
heidsmarkt ter hoofdplaats Bandoeng *). 

Hij wees daarbij op het onderwijsdoel, dat met 
het houden van die markt werd beoogd, hoe het 
rechtvaardigheidsgevoel was aangetast en welk 
eene geldelijke schade was geleden ten gevolge van 
het verbod. 

Waar de heeren Bergsma en Malakka uit Indië 
werden verwijderd, het recht van het houden van 
vergaderingen te Djocjacarta en elders werd be- 
perkt, daar kon eene vereeniging ais de Sarikat 
Islam, die zoo dicht bij het volk staat, niet stil blij- 
ven zitten en wordt zij wel gedwongen in het open- 
baar protest aan te teekenen tegen de actie der 
tegenpartij, die niets liever doet dan de uiting der 
volksstem te bemoeilijken. 

Èen dergelijk, zijns inziens onoordeelkundig, op- 
treden brengt het volk in beroering en dvdngt tot 
bespreking van de zaken in het openbaar. 

De heer Mohamad Kasan zeide in zijne rede over 
de wijze, waarop thans het onderwijs in Indië wordt 
gegeven, dat het alle schijn heeft dat het intellect 
meer neigt naar den kapitalist dan naar den werk- 
man, terwijl het onderwijs, dat door de Sarikat 
Islam vereeniging wordt gegeven, meer het volks- 
belang behartigt en er naar streeft vrijheid en ge- 
lijkheid te stellen in de plaats van de geknechtheid 
van thans, al mag deze somtijds voor enkelen gel- 
delijk voordeelig zijn. 
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Vraagt  deze  tarieven   en  gij zult Uwe levensverzekering sluiten bij de O. L. v. E« "' 

steeds drong de vereeniging aan op het geven 
i van voldoend onderwijs aan het volk, doch te ver- 
j geefs, omdat de Indische begrooting, die 45 mil- 
1 lioen aan de gewapende macht besteedt, dit niet 

toelaat, terwijl dat geld toch zooveel nuttiger be- 
steed zou kunnen zijn aan het volksonderwijs. 

Dat is de reden v/aarom de Sarikat Islam er op 
bedacht was de gebrekkige onderwijsvoorziening 
aan te vullen en de weldadiglieidsmarkt te Ban- 
doeng als middel te gebruiken om gelden voor het 
onderwijs te verzamelen. 

Evenals te Semarang had plaats gehad, werd ook 
deze markt echter geweigerd, doch de spreker hoop- 
te dat men zich door die teleurstellingen niet zou 
laten ontmoedigen en zou blijven volharden in de 
eenmaal aangenomen houding totdat het doel zou 
zijn bereikt. 

Mevrouw Soetitah, voorzitster van de vrouwen- 
afdeeling der Sarikat Islam Vereeniging en der 
Djowo Dipo Vereeniging, van meening zijnde dat 
de vrouwen niet mochten blijven zwijgen, achtte het 
dringend noodzakelijk dat de vrouwen de mannen 
ook daadwerkelijk zouden steunen in de moeilijke 
taak, welke zij op zich hadden genomen en dat zij 
hen zouden volgen bij de volksbeweging om geza- 
menlijk de moeilijkheden te verdragen, zooals ook 
de heer Malakka had gedaan. 

Wat was toch de reden dat deze persoon, die 
goed geloovig was en het volk zulk een goed hart 
toedroeg, werd verbannen? 

De oorzaak daarvan was het kapitalisme. 
En het gevolg, dat de school van de Sarikat Islam 

een intelligent leider verloor. 
Dit legde aan de vereeniging den plicht op dat 

verlies te herstellen, hetgeen geschieden kon door 
de samenwerking van mannen en vrouwen. 

Mevrouw Moenasiah wees er op, dat die verban- 
ning was het werk der Reactie. 

De heer Malakka woonde slechts 8 maanden te 
Semarang en bemoeide zich nog maar 6 maanden 
met de opvoeding van het volk, dat het slachtoffer 

I is van het kapitalisme. 
Zijn geldelijk loon was wisselvallig en beschei- 

den, terwijl hij in dienst van het kapitaal veel geld 
had kunnen verdienen. 

En zulk een persoon wordt uit het land verwij- 
derd. 

Wel hebben wij dientengevolge een drietal dagen 
geweend, doch zulk een betoon van droefenis helpt 
niet veel en daarom moeten wij werken in eensge- 
zindheid en eendracht. 

Wanneer wij een kip kwijt zijn geraakt, dan gaan 
wij die zoeken. 

En zouden wij stilzitten, nu onze leider verdwe- 
nen is? 

Juffrouw Napsiah verklaarde niet te begrijpen, 
dat men zich verborgen had gehouden en afwezig 
bleef toen de heer Malakka aan boord ging, zoodat 
men hem geen afscheidsgroet had gebracht, terwijl 
het toch geen schande is om personen van zijne 
kwaliteit genegenheid te  betuigen. 

Nadat ook de heer Abdurrachman eene uitvoe- 
rige uiteenzetting had gegeven van het goede stre- 
ven en werken van den heer Malakka, gaf de voor- 
zitter gelegenheid tot debat voor den tijd van één 
uur, waarvan echter geen gebruik werd gemaakt, 
waarna de vergadering werd gesloten. 

UIT DE CHINEESCHE PERS. 
Kei BoSsjiwisnie te Shanghai. 

In de „Perniagaan" van 27 April 1922 wordt aan 
de Indische Regeering de raad gegeven om in den 
tegenwoordigen tijd goed toezicht te houden op de 
emigratie van Chineezen uit Zuid-China naar Ned.- 
Indië, met het oog op de Bolsjewistische propa- 
ganda, die op zulk een gemakkelijke wijze onze 
koloniën bereikt, nu er een drukke communicatie 
over zee bestaat met Shanghai en Hongkong. 

Het is nog niet lang geleden dat te Shanghai een 
zekere mevrouw Snijder werd vermoord, terwijl uit 
het ter zake gehouden onderzoek zou zijn geble- 
ken, dat de dader van het misdrijf in betrekking 

AMSTERDAM BATAVIA 's-SRAVENHAGE 
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stond tot Bolsjewistische Koreaansche agenten v 
Shanghai,  die  door  het   Sovj et-Bureau  te Ii'k" 
zijn betaald. rjj 

In de North China Daily News verklaart een .^j 
der redactie, dat er te Shanghai twee KoreaaOS''^j, 
Bolsjewieksche  partijen  bestaan,   die   onder *^ 
sische leiding werkzaam  zijn. .   . ^j 

Zij zijn sedert een jaar bij de politie te PekmS 
Shanghai bekend. . g( 

In de maand. October van het afgeloopen J' ■ 
deed de Pekingsche politie plotseling een oy'^J!,}te 
in eene woning, welke in het Noordelijk §ed°"^g, 
van de stad is gelegen en door Koreanen werd 
woona. 

bi' 16' 

ven bleek toen, dat de bewoners in geldelijke   ^j, 
standhouding    stonden   tot  Russische  Bolsje'^^'' 
sclie propagandisten. .    ^g. 

Een   drietal   personen  weerden  in   hechtenis ». 
nomen en houdt de politie sedert dien een ^^''^jjl 
toezicht op de beweging der vreemdelingen, te^ 
de propagandisten zich  schuil houden. JJ 

De hoofdleiding der Bolsjewistische propaé^ 
gaat uit van Irkutsk en Ghita. ,.^ó 

De gemachtigde, van wiens diensten deze ]^^ l-^ 
te Shanghai geüruik maakte is de Koreaan Kio^ .^^ 
geweest,   die   onlangs   400.000  dollar  van  P^'^'j? 
medebracht   en   die   som   ter   beschikking   vaö 
twee partijen moest stellen. ,[ 

De bedoeling  daarbij  was zich te  verstaan "', 
de Koreaansche revolutionnaire partij en zood" ^^ 
de geldelijk sterker te staan in het belang va» 
propaganda. ,, 

De heer  Kim Lip  streefde  er  naar  de bei»^ . 
Shanghai   aanwezige   Bolsjewistische   partijen  ^^ 
vredelievende te   doen   samenwerken. dc:"     ,            VviJZe       te     UU'Cil     ötllllCll VVCl IvtiA, (j^ 

zijne  inmenging is hem  duur te  staan  gekoinjj 
want op 11 Februari vond men zijn lijk langs 
openbaren weg. ^jc 

Hij  had het  geld gegeven aan  een lid "^^^^i^ 
Chita-partij,  die  het  aan  een  Rus  van  die P^ jj 
'overhandigde ten behoeve van .de propagand'' 
Oost-Azië. _ .jjjf 

De  dader van  den laoord  Op  mevrouw Sn'J' e» 
is  gebleken tot  de  Irkutsk-partij  te  behooreü gj, 
handelde  onder  leiding  van  den persoon va» 
mioski. „ji» 

Deze  beweging  van  de  Koreaansche  en ^^h^t 
sche Bolsjewieken te Shanghai houdt de gedac 
van velen bezig. . ^jj, 

De organisatie heeft verscheidene vertakkin&^o- 
die een gevaar voor de rust en orde opievereH3^gj.Si 
dat streng toezicht noodzakelijk is op de reiz^^ 
die van Shanghai komen. 

Hei Boisjiwisme {?) in Japan. ,^ 

In den namiddag van den 17en Maart j-'''ijjl» 
ongeveer één uur, werd de stilte, welke ge'^'*'^^*^ [jiJ^ 
heerscht in het keizerlijk paleis te Tokio, plo^^ ^i^ 
verbroken door de uitbarsting van een ^'^'^'gie'' 
door een manspersoon in de richting van het P ^j,j| 
werd geworpen en tengevolge waarvan deze 
het slachtoffer vv-erd. . t p^ 

Groote schrik en onrust ontstond alom, n^®^ d'^ 
minst bij de in de nabijheid wonende bevolki'Mjij!* 
tot het bedreigde gedeelte van het paleis ge''^" gjje>' 
vrijen toegang heeft en waarin dus ook pe'' jjiii' 
met slechte bedoelingen gemakkelijk kunnen 
nentreden. , jef 

Op het geheel verbrijzelde lichaam van <^®? i ?ij'' 
vond men eenige papieren, waaruit bleek ,„^reüK 
naam was Tomyore Fajik, die in moeilijke^ ^^jeP 
omstandigheden verkeerde, gewoonlijk rono^^^gd^ 
en dientengevolge het leyensbestaan te Tokio faal* 
was, zoodat hij een einde aan zijn aardsch t* 
wenschte te maken. .   ^ul, 

In andere landen, zegt de verslaggever, | ^j, l' 
een wanhoopsdaad een gewoon verschijnse {jS 
zij met den dood afgeloopen, doch in Japan "j^jc^^ 
het gebruik, dat in zulk een geval de be ^^ ^jju^ 
politie-anibtenaar zijn verzoek om ontslag .gjieS"* 
betrekking indient en somtijds zichzelf ev 
het leven beneemt. 
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!gjiSTEN ZICH MET ALLE BANKZAKEN 

'"• Safe-Inrichting, :»: 
^i\ laatste heeft niet plaats gehad, doch wel heb- 
?al( ^^ Politiechef en de Minister van Personeele 
\i^^ niet hunne ondergeschikten hunne betrek- 
J ter beschikking gesteld, 

jjj ^-j. Volksbegrip is,  dat  de heilige verblijfplaats 
^.gj, keizers   geweld   is   aangedaan   en   beleedigd, 
*Orrt    ^^teediging    onder    groot   eerbetoon   moet 
*Hiv»     goedgemaakt en het onreine terrein weder 

O ^^^ afzenden van het verslag had die zuive- 
jpöï'og niet plaats gehad, doch wel was men bezig 
\?oodi        ^    ■    P ,   . . 
,>len 

l^oodige vo'orzieningen van eerbetoon te nemen. 
lov '^ zijn in Japan van meening, dat men in 
lisi"§einelde handeling eene uiting van bolsjewis- 'sch geweld heeft te zien en dringen bij de auto- 
^^en aan op het invoeren van krachtige straf- 
«Vna' ^^^ ^^ rust en  orde voor  de  goedgezinde 

•^ing beter verzekeren dan thans het geval is. 

LITERATUUR-OVERZICHT. 

,, '•-Indisohe Vereenïging lot Naiuurbeacherming, 
*etg,' r^*^ verslag over 1921. In het aigeloopen jaar kon de 
<e j'ï?'§ing -weder eenige nieuwe natuurmonumenten aan 
Hsa der bestaande toevoegen, maar er viel helaas een 

jjj.^ scliteruitgang van het ledental te constateeren. 
«rij ^- B. van 16 November 1921 vperd gunstig beschikt op 
tjj.^^fzoek om het eilandje Noesa Gedeh in het meer van 
'% voortaan Koorderseiland te noemen, ter nagedach- 
ÏÊitj^'Sn onzen eersten Voorzitter, terwül het eilandje als j 
'y j) "monument den naam van Koordersnatuurmonument 

■"•gen. 

ÜTRECMT8CHE BAMKIEIEEIIOIMS 
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ttil,' "«^tzelfde Besluit werden nog de volgende nieuwe na- 
^ij^'^ülimenten ingesteld. Vooreerst Oedjoeng koeion en 
\f ^'"^iland, terreinen van groot belang om de flora, maar 
\, opk als reservaat voor Java's groote wild, n.1. ban- 

Vj.j" rhinoceros. 
\l'^^ het Danoemeer in Bantam, terecht door onzen 
1^'? Voorzitter het Indisch Naardermeer genoemd; de 
\*^^'^^§ als natuurmonument zal echter komen te ver- 
'Vl' 'ndien het meer en de omringende moerasgronden 
»a!j'"f gedeeltelijk benoodigd zullen zijn ten behoeve van 

V ^'Nachtwerken. 
V^^  fletzeiïde doel moest ook de.waterval Dago bü Ban- 

Aai ''°"''  o^^s worden  opgegeven. 
ïlei Se-svexei, als natuurmonument werd ook het eilandje 
t( ^, '^-ombuis in de Javazee, hetwelk aangevraagd was om 
V ^''en als waarnemingspost voor trekvogels en omdat 
«iij.'^'> van de weinige nog dicht Onder de kust gelegen 

!)( "^ is, dat nog met oorspronkelijk bosch is begroeid. 
\'.^°''ige Gouverneur-Generaal nam het initiatief tot 
Xj'^'ög van het meer Ranoe Kombolo met omgeving tot 
let ï'lionument; dit bijzonder fraaie bergmeer, gelegen in 
Vs "Sgergobergte tïisschen de Zandzee en Smeroe, is 

Ooi ""'^ gereserveerd. 
\y ^ordt nog een zeer oude en groote waringinboom in 
\^^'^ de Canellen op aanvraag van het bestuur aldaar, 
•'fscl, '^'^n naam" van natuurmonument Baringin Sati, thans 
I)'>d. 

**!) ^^I'eoniging stelde voorts een rekest op tot aanwijzing 
M^^"^1 natuurmonument Tjibodas Gedeh; aangevraagd 
Jovj °^tien het oude reeds lang gereserveerde bosch gelegen 
n ,;*!^n hergtuin Tjibodas uit te breiden met een terrein, 
%C^ zal uitstrekken tot aan den Gedeh-krater en de 

"Sst '" gelegen Aloon Aloon en den Pangrango, den 
\st • l'ergtop in West-Java. Verzonden werd- nog een 
'«Hs„ 'özake Noesa Kembangan, behalve het reeds in 1916 
ISa^^agde terrein, gelegen aan de Noordkust van het 
*«t ^. ongeveer tegenover Tjilatjap, werd ook nu gevraagd 
St, '■^te oostelijke deel van het eiland tot natuurmonu- 
J'set^, Verklaren, daar dit terrein bijzonder geschikt is als 
\^^*t Voor de in vele opzichten merkwaardige flora en 

Oov^ati het eiland. 
iiti ^/^^rzond onze Vereeniging, voornamelijk op verzoek 
\sj s lij^ jjg^ j^^gj. ^ jacobson te Fort de Koek, eeji 

% j^ïti de bekende en beroemde Aneikloof in de Padang- 
M ^"Penlanden te reserveeren; de hellingen van de kloof 
\i.^ïdan door clandestiene hoataankap steeds meer ont- 

^fVn^^'^S'nning 

i!!%a  '^''^l^ïitau   heeft    onze  vereeniging  meer  dan  eens 
>i,i; ^^kestreeren,   eerst   in  verband  met   geruchten   dat 

?1J 
D* 

^ 

gr" 

vulkanische producten op het eiland, 
^f^n concessie was uitgegeven, een aanvang zou ge- 

i   -u ^'^'^'ien, later v/eer kwam de Regeering met het plan 
il ^ "Pi   <=iland een gevangenis op te richten voor levens- 
M(j'^^'-strnften,  die  eveneens  te werk  zonden  v/orden  ge- 
l'Hen°i°^'^giMüngen  op het  eiland. De  conclusie  is in- 
r'S V    °"^^°  te  vervallen,  terwijl  het  laatste  plan  ge- 
\ l^orloopig van  de baan  is  om finaneieele reden. 

"^ liescherming der paradijsvogels betreft, die steeds 

lljle PakelfaarMiatssliaBPi. 
^©regelde maü-, passagiers- en 

'W vraclit.go0dereB,dienst 
j '-hen  j 
C'^'ipel   •    ^^vens  in   den   Nederlandsch-Indisafeei 
'Hajig ^ verbinding  met  Singapore,   Penang  eïi 

OJTg^'^'^e  dienstregelingen  zgn  verkrijgbaar   '!>| 

BehandeSt  aila Banksakers. 
Verünxirt loketten in liars Brand- en 

Inbraakvrijs bewaar-kluis. 
_    ,,.      ^ ANTON M. DB LEEUW 
B« BKeotanren:   ^_ RIJKSSN 6teK.     211 

de belangstelling der vereeniging heeft, er is hoop, dat hier- 
in eindelijk eenige verbetering zal komen. In Holland is 
eveneens de actie tegen dezen jacht hernieuwd, vooral de 
door Artis ingestelde „Commissie ter bevordering van een 
verbod van uitvoer van vogels en deelen van vogels uit de 
Nederlandsche koloniën". Onlangs is door de Engelsche Re- 
geering een wet afgeliondigd, waarbij alle invoer van para- 
dijsvogels of veeren in het Britsche Rijk wordt verboden; 
de jacht op paradijsvogels in Engelsch N. Guinea was reeds 
geheel gesloten. 

In verband hiermede is door de Hollandsche Regeering 
aangedrongen op nadere beperking van den jacht op para- 
dijsvogels en kroonduiven in het Nederlandsche gebied. 
Naar aanleiding hiervan werd onlangs door den voorzitter 
van onze Vereeniging in een advies aan den Directeur van 
Landbouw er op aangedrongen, om de jacht op kroonduiven 
absoluut te verbieden en op paradijsvogels te beperken tot 
slechts 2 soorten, n.1. Paradisea apoda en minor, en voorts 
de jacht uitsluitend toe te laten op het vasteland van Ned. 
N. Guinea. 

Tectona. Boschbouwkundig TI|dsc!irifJ. 
Juli 1922. Vloed- of mangrovebosschen in Ned.-Indië, doot 

J. H. Becking, Dr. L. G. de Berger en H. W. Meindersma. 
Met ill. (De bosschen komen voor aan de kusten, in 't alge- 
meen op terreinen die periodiek overstroomd worden door 
zout watex-. Het aantal boomsoorten is niet groot blijkens 
de beschrijving welke van elk geslacht gegeven wordt. De 
belangrijkheid der looistofwinning in den Indischen Archi- 
pel wordt aan de hand van cijfers aangetoond, terwijl even- 
eens over de cutchfabricatie eenige beschouwingen worden 
gegeven. De conclusie luidt: De mangroveëxploitatie is_ nog 
zeer extensief en in vele opzichten oneconomisch). — Nieuw 
Guinea, djati en geen Hindoes, door T. Altona. — Van een 
heiligen en dikken djatiboom, door E. H. B. Brascamp. — 
Iets over het ladangen in het algemeen en in de res. Pa^ 
lembang in het bijzonder, een en ander in verband met de 
door sommige boschbouwkundigen voorgestane bosch- 
politiek, door D. J. G. van Setten (ontleend aan Teysman- 
nia). — Boekaankondiging. (S. H. Koorders t, Exkursrons- 
flora von Java, umfassend die Blütenpflanzen. IV, 2. Her- 
ausgegebeii von Frau A. Koorders-Schuinaker. Jena, G. Fi- 

scher,°1922). 

De Indischs Rücrcuur. 
No 33. Wat voor de „suiker" van belang was bü de' be- 

handeling der Indische Begrooting 1922 in Volksraad en 
Staten-Generaal, door H. Ch. G. J. van der Mandere. — 
Ned.-Indisch Landbouw-Syndicaat (Overzicht jaarverslag 
igoi) __ Verslag omtrent de Gouv. Kina-ondernemmg te 
Tiiniiroean (Bandoeng) over 1920. — De handel van Japan 
met Ned.-Indië gedurende 1919, 1920 en 1921. — Kuituur- 
berichten. — Kleine mededeelingen. — Finaneieele berich- 
ten en verslagen, zoomede de overige wekelijksche rubrie- 

ken. 

Indië. Geïllustreerd Weekblad. 

Afl.  20.  Huisvesting in  Indië,  door N.  (vervolg). — Van 
volks-   (voorheen   desa-)   school  tot   universiteit.  De betee- 
kenis  der  schakelschool,  door E.  S. — Een uitstapje naar 
de Palembangsche binnenlanden, door H. L. 

Ned. Indisch RubberJijdsclirÜt. 

7e Jaar» No. 9. De Bruine bastzieUe van Hevea Brasi- 
liensis, door P. E. Keuchenius (vervolg). — Bepalingen in- 
zake standaardkwaliteit. — Het rubbervraagstuk, d.or E. 
Helferich. — Beperking van de rubberproductie. — Beperkte 
of onbeperkte rubberproductie. — Gemengd nieuws (Hub- 
berbestratingen. — Rubber rjjwegen. Enz.). 

Archief voor de Rubbercultuur in Ned -Indië. 

J-ar"- 6 No. 7. Root systems of Hevea on different soils, 
by J. Grantham and O. F. Bishop (met resumé in het Ne- 
derlandsch). — Grondbewerking in Heveatuinen, door J. G. 
J. A. Maas en Dr. A. A. L. Rutgers. — Bijdrage tot de ken- 
nis der suikers, aanwezig in Hevea-latex, door Ir. L. R. van 
Dillen — Over het voorkomen van quebrachiet en suiker 
in Hevea-latex onder verschillende omstandigheden, door 

Ir. W. Spoon. 

De Reflector. 

Het Nr van 15 Juli brengt geïllustreerde bijzonderheden 
over het ernstige vliegongeluk te Antjol, waarbij behalve 
de bestuurder Hüssni, twee journalisten omkwamen. — m 
het Nr. van 8 Juli o.a. een historisch artikel (met ill) over 
het eiland Onrust, Poeloe Kapal of Scheepseiland (16 Aug. 

1618). 

Het Indische Leven. 
No 47 De Sultan van Bima (Soembawa). M. ill. — Een 

jubileum in de zending (n.1. herdenking 25-iarige ambts- 
vervulling van zendeling H. Kraayer van Aalst op Timor). 
M. ill. — De prise d'eau van de Semarangsche waterlei- 

ding, door A. Schillings. M. ill. 

Het Koloniaal TfeekMad. 

ROTTERDAMSCHE LLOYD 
Directie: WM. RUYS <S: ZONEN - ROTTERDAM     21 

Geregelde MAIL- en PASSAGIER3DIENST 
van ROTTERDAM naar NEDERlANDSCH-lNDIEmst 

aanslüiiing naar alle havens in den IND.-ARCHIPEL 

LUXUEUS INGERICHTE MAO-BOOTEN, alle voorzien 
van   draadloeze   telegraüe  en   onderwater-kIok$ignaal. 

ROTTERDAM 

^1 
so 

meest bezochte 
1 ^*^ Klas Inrichting 

BESCHIKBAAR. 

ARBEIDSBEURS VOOR 
DEN OUD-IND. MILITAIR 

Gevestigd te NIJMEGEN 
Oude Varkensmarkt 41-43 Telefoon 1867 

Geupend van 9-12 v.m. en van 2-4 uur n.m. 
Zaterdags na 12 uur gesloten. 

Directeur: A. VAN BOXTEL, 

Correspondentschappen in vele plaatsen. 

Correspondentschap te 
AMSTERDAM, J. van Loggem, Cilliersstraat 30. 
DEN HAAG, G. J. L. Verhoeven,  Halleystr.  63. 
ROTTERDAM, J. F. FERWERDA, Calandstr. 24a. 
ARNHEM, G. J. HOESINK, Emmastraat 58. 

Jf.Jf. Werkgevers/ 
Bovengenoemde Beurs stelt zich ten doel Oud- 

Indische Militairen aan den arbeid te helpen. 
Zij is nagenoeg te allen tijde in staat om degelijke 

Oud-Indische Militairen beschikbaar te stellen voor 
verschillende betrekkingen, als bijvoorbeeld : 

Boekhouder, Kantoorbediende, Concierge, 
Huisbewaarder, Portier, PabrielfSopBichter 
en -waker, Jachtopziener, Magazijnmeester, 
Magasijnkneclit, Wissellooper, Ploegbaas, 
Depothouder, Huisknecht, Hulpmonteur, 
Stoker Centrale Verwarming, Knecht van 
de Apotheek en ander personeel voor Zieken- 
en Weeshuizen, waaronder ook gediplo- 
meerde Verplegers, Controleurs en Wakers 
voor den Nachtveiligheidsdienst, Telegra- 
fisten en Telefonisten, Koks, enz., waaronder 
geschoold Personeel. 

De personen zijn allen vrij van militaire plichten. 
Gaarne houdt zij zich aanbevolen voor Uwe aan 

vragen om personeel, zoowel hier te lande als in 
Ned. Oost- en West-Indië. 



Het Holoniaal Wecfeblad. 

Drama in vier bedrijven door G. GONGGRIJP 

Bandversiering  van SOERJOWINOTO 

Prijs ingenaaid f S.40     Gebonden f 4.®0 

Verkrijgbaar bij alle Boekhandelaren 

en bij de üitgeefster 

Uit de persbeoordeelingen: 

,,.... Het Nededandsche volk zou zichzelf te kort doen, 
indien het Acoka niet vasthield en het tot zijn biijvend 
bezit  maakte' als een zijner uitnemende scheppingen." 

(L. J. M. Feber in De Maasbode^) 

„. . . . De brandende vragen van onzen tijd hebben 
grooten invloed op het werk uitgeoefend, en menige 
gedachte uit het Acoka-drama, de hoofdlijn niet het 
minst, loopt parallel aan de stroomingen, die in het 
geestelijke leven van onze dagen aandacht eischen. 
Deze Agoka-figuur is een mensch. Een mensch, bewogen 
door machtige driften, ontroerd door diepe en smartelijke 
gevoelens, aangeraakt door verheven wijsheid." 

(Herman Middendorp in De Nieuwe Gids.) 

,,.... Hier is al dadelijk de distinctie, die wij op het 
tooneel zoo ongaarne missen. A?oka, de hoofdfiguur, 
is een menschelijke koning — ware hij in onzen tijd 
geboren, men zou hem wellicht voorzitter van den 
Volkenbond hebben gemaakt — doch hij is geenszins 
een gekroond democraat of president van de republiek. 
Hij blijft — eere den schrijver — Majesteit, in den besten 
zin." 

(Top Naeff in De Amsterdammer.) 

„. . . . De groote rijkdom van dit werk ligt in zijn 
idealiteit; de geestelijke ontroering is een adel er van. 
Als men bij dit werk vergelijkt al hetgeen gemeenlijk 
voor Nederlandsch tooneelwerk doorgaat, dan voelt 
men direct welk een hooge vlucht de heer Gonggrijp, 
heeft genomen." 

(Johan koning in De Hollandsche Revue.) 

Uitgave  van „Had! Poestaka*' 
Boekhandel en Uitgeversmaatschappij 

Prinsestraat 47       Den Maag Tel. H. 474 
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Wanneer U 

1 PERIODIEKEN 
B 
B 
B 

g wilt uitgeven,  vs/end U   dan 
1 tot ons.   Wij   zijn   daarvoor 
I speciaal ingericht en kunnen 
1 derhalve voor 
9 
B 

j goede en tijdige aflevering 
B 

1 zorg dragen.   Desgewenscht 
I verzorgen wij voor U de 

I Administratie en Expeditie 
Onze rotatiepersen staan ge- 
reed voor uw groot© ©p- 
lagesij onze prima snelpersen 
voor die tijdschriften, waarbij 
het vooral op kimstciriik 
aankomt. 

I N.V. Drukkerij Ten Hagen | 
i Nobelstr. 20, Den Haag, Tel.H.474&475 1 
S ■ ■ ■     I 

10 24 Aiigi-stas 1922,. S°' ^ 

Pansier» 
straat 33 

Motor- en 

Rijwielhandel 

EMIIÊEI 

Reparatie- 

Inrichting 

MOFFELEN EM   NIKKELEN   ZEER   BILLIJK 

Plet volgende Nr. is in hoofdzaak gewüd aan de vlieg- 
ramp te Anljol. Het brengt foto's van de drie omgekome- 
nen, van het neergestorte vliegtuig en van de begrafenis, 
terwijl de redacteur gevoelvolle v,'Oorden wijdt aan de twee 
verscheiden journalisten. — Verder o.m. een kiek van het 
onlangs te Kotaradja onthulde Darüng-borstbeeld en foto's 
van de nieuwe katholieke H. B. S. voor meisjes te Bandoeng. 

Da Indische Pest. 
No. 32 (8 Juli '22). Bezuiniging op practischen grond- 

slag. — Onze Indische Technische Hoogeschool. — De oud- 
directeur der Javasche Bank Mr. J. Gerritzen geeft zijne 
meening. Interview, door E. W. de Jong. — Hoogere politiek 
van de Oost-Indische Compagnie. — 17de eeuwsche corres- 
pondentie tusschen Batavia en Abessinië. — Inlanders en 
de bioscoop, en nog wat, door Homunculus. 

BibUotheekJeven. 
Dr. A. Schillings geeft in het Aug.-Nr. weder een ge- 

deelte van zijn artikelenreeks over boekerijen en leeszalen 
in Ned.-Indië. Thans bespreekt Dr. Sch. de leeszaal te Ma- 
iang, de veterane onder haar soortgenooten. Als onderdeel 
van een fcestaande volksbibliotheek werd ze in 1914 ge- 
opend in het Logegebouw, waar twee vertrekken, respec- 
tievelijk als leeszaal en boekerij dieast doen. De boekerö 
is van geringen omvang: 4000 boeken in 't Nederlandsch en 
de drie moderne talen, het aantal der uitgeleende per jaar 
overtreft verre dat van 't bezit. In de leeszaal liggen slechts 
een vijftal couranten en kan men profiteeren (sic) van een 
nalezerstromrael. Ofschoon de inrichting van 8—12 en van 
5—7 geopend is, komen er slechts gemiddeld een 4-tal be- 
zoekers  per  dag  en  dat zijn  nog vaste  klanten. 

De Centraüe Kas te Weiievreden. 
Aan het verslag van de Centrale Kas over 1921 ontleenen 

we bét volgende. Van het grondkapitaal dezer instelling a 
ƒ5.000.000.— was ultimo 1921 ƒ2.875.250.— volgestort. — 
In het verslagjaar vermeerderde het totaal bedrag der 
aan 62 volkscrediet-instellingen geopende credieten tot 
ƒ6.386.000.—, zijnde ƒ3.756.000.— op Java en ƒ2.630.000.— 
in de buitenbezittingen. — Door afdeelingsbanken was aan 
het einde van verslagjaar een totaal bedrag van ƒ 6.234.787.- 
bij de Kas gestort of belegd. — Het saldo-dcbet van alle 
volkscrediet-instelljngen bedroeg ultimo 1921 ruim 2.2 mil- 
lioen gulden, tegen ruim 7 ton slechts in 1820. —■ Het aan- 
tal aangesloten banken bedroeg einde.1921 op Java 56 van 
d», 70 en in de buitenbezittingen 14 van de 15 volkscrcdiet- 
banken. — De aangesloten instellingen leenden in totaal 
aan particulieren uit: ƒ48.542.300. De terugbetalingen be- 
droegen ƒ41.882.000.—. Aan Inlandsche gemeenten en der- 
gelijke corporaties stond uit'op ultimo 1921 ƒ1.423.100.—. 
Het winst-saldo der Centrale Kas bedroeg ultimo Dec. 1921: 
ƒ112.264.36, zoodat thans nog een verlies uit voorgaande 
jaren overblijft van ƒ310.728.55. 

Algemeen LandSjoawweekbJad voor Nsd.-!cic!ië. 
7e Jaarg. No. 1. De wenschelijkhcid en mogelijkheid van 

een officieelen rustdag op de bergcultuur-ondernemingen, 
door T. Ottolander. — Rubberoculatie. Opbrengst van 4j—• 
5-jarige oeulaties op de onderneming „Pasir Waringin", 
door L. Tas. — Verhoogde belangstelling in de zeevissche- 
rij. — Bespreking van de honderd landhuishoudkundige 
gedachten (slot), door D. J. Dibbetz. — De bevloeiing met 
zouthoudend water. I. De invloed op bodem en planten- 
groei. — Klapperproducten, door P. H. B. — De Arghan, 
door F. H. B. — Iets over honig, door v. M. — Bloemen- 
teelt (vervolg), door A. J. K. —■ De rubber-restrictie. — 
Machinale grondbewerking in Indië (vervolg), door K. van 
der Veer (ontleend aan de Ind. Mercuur). — De Assistenten- 
regeling ter Sumatra's Oostkust. 

VlsegongcSuk en joui-naSistea. 

Onder dit opschrift een ejitrefilet in No. 33 van de In- 
dische Post. 

„Er is geen blad, tenzij het gebrek vertoont aan fijn ge- 
voel of collegiaal begrip, dat niet mee treurt over het ver- 
lies der beide journalisten, die een week geleden bij het 
vliegongeluk te Batavia, tegelijk met den vlieger, wien zü 
vol vertrouwen hun leven overgaven, den dood vonden. 
Want zulk een ramp, al lijkt zij ook gering van omvang,, 
strekt hare beteekenis uit over onze geheele journalistiek. 
En verder. 

Het tweetal journalisten, van Indische Courant en Java- 
Bode, vertegenwoordigden, om zoo te zeggen, een deel van 
het publiek. Door him beschrijvingen — en hetzelfde geldt 
voor den wonderbaarlijk geredden „Aneta"-vertcgenwoordi- 
ger — zoucïen zij het publiek hebben ingelicht over de mo- 
gelijkheden en aangenaamheden, over practische beteekenis 
en verkcers-vooruitgang van een dirqcte luchtverbinding 
tusschen West- en Oost-Java. 

Hun mislukte reportage betaalden zij met den dood. En 
terwjjl wü DOg treuren over het sneuvelen van twee colle- 
ga's, willen wij toch, over de graven heen, ons dubbel ver- 
driet   uitspreken   nu,   vermoedelijk   geschokt   in   zijn   goed 

UITZENPlNö flollaiidsdieefl Indisdie Diners 
Ho'fandsche Diners van   f 1.75, S 2.SO, f 3.50, f 4.50 

Soep, Croquetten, Aardappelen, Vleesch en Pudding 
IrjcSisehe Diners met rijst    ......    vaaaS f 2.50 
Diners van zeven gereciiSeti f 2.50 
Kip s-uot zshi gersohtea. S 3.50 
Kip me* irsagsra gereehêen        8 4.50 

Aanbevelend,  M»   OBSIM 
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(vroeger Fredenk Headriklaan) 
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vertrouwen,  het  opgeschrikte  publiek  vooreerst  zal f^'^     kj^  ■  ''H 

'Hi'''': 

len van den nieuwen luchtverkeersweg gebruik te Eia* 
Zulk een averechtsch resultaat mag deze aviatische r 

niet hebben. :j. 
Juist  de  tallooze  offers  welke  het  nieuwe  verkeers ^^^ 

del, de luchtvaart reeds eischte, vragen met dringenden ^^j 
om nieuwe pogingen van de baanbrekers der lucht, "P^^ 
later  de  grootst  mogelijke  zekerheid zal verkregen J'^'f ^jj 
en   jammerlijke   rampen 
zullen behooren." 

als   deze   tot   de 

Het  Volkshuisvestingscongres  te  Semarang  1922, d"" 
W. J. Burck. (Ingenieur, 19 Aug. '22). 

De buiteniandsche tiitvocrhandel van Tapanoeli g^^ ^ 
de 1914 en 1920. (Korte Berichten, 6 Juli '22). — De r^^ 
bersituatie  in  Ned.-Indië  sedert  1914. — Beoordeelö^ë   jj 
de    afzetmogelijkheden    voor    Ned.-Indische    products 
Australië. (ld. 13 Juli '22). 

De „déconfiture" van de gemeente Bandoeng. EB *' 
%'an waar ii, door W. (Locale Belangen, 16 Juli '22). 

De   wenschelijkheid   en   mogelijkheid   van   een   °^''f,j,iaO' 
.fustdag op de bergcultuur-ondernemingen, door T. Ot 
der. (De Banier, 14 Juli '22). „ 

H.   Meyef-  » Niederlandisch-Ostindjen,   vön   Prof.   Dr. 
[orpholog__,   _.      ^ 

Bevölkerung).    (Koloniale    Run" 
Lage, Gliederung,  Gi'ösze,  Morphologie, Tektonik. ^'' ,' ja* 

IIL 

J»' 

8St>? 

"^€^ 

Flora,    Fauna, 
'juni '22) 

The coconut industry in Insulinde. M. ill. — Tbs ^ 
nese character. A  study of the habits and customs^   ' jjj- 
Archipelago   natives   (Continued).   (Netherlands   Indie* 
view, August '22). 

Bijdrage tot de bibliographie van de huidige godstti^^^ 
beweging ter Sumatra's Westkust, door B. Schrieke, ^^ " 
ken    door    A.    Schaade.    (Der    Islam,   Bd.   XII,   Heh 
Juli '22). , J,, 

Bandoeng,   de   toekomstige   hoofdstad   van   Nedena ^^jj), 
Indië, door Dr. C. te Lintum. (In- en Uitvoer, 16 Aog-       , 

Koloniaal    Landbouwmuseum    te    Deventer.    Jaa^^ 
over 1921. (Deventer, J. de Lange). ,. 

De couvade, door J. P. B. de Josselin de Jong. (*-ƒ gerf' 
lingen Kon. Ak. van'Wetënsch., af4.-Letterk. Deel &'-'• 
B, No. 4). ' > 
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Suriname. 

\1' 

„De Surinamer" van 20 Juli brengt een y^^j/j 
rijk artikel, „De vlechtschool op de •^■o^^P'^jjai'' 
Bedoeld is de viechtscliool van liet Maria-Pa^r 
te Paramaribo. . roü^'^'^' 
 „De vorige week bezocht Z.Exc. ds y    if^ 

neur de scliool in gezelschap van mr. dr. ^^„jjei'' 
Helm en den heer Snellen. Bij deze gel^g"' jfl' 
besprak de Gouverneur de mogelijkheid eeo ^^$1 
zending op de  aanstaande Jaarbeurs  en • 
week zagen wij den „stand" kant en klaat-     jje' 

De rondgang door de inrichting scheen ƒ* g^j^.* 
zoekers wel te bevallen en de matelotii ^^{je 
meermalen geadverteerd als het nieuwste jjei* 
op vlechtgebied, mochten ook van den ^^^H^^^ d^" 
zulk eene goedkeuring wegdragen, dat Z.i'* ' 
stock met e én verminderde. ,jj e^" 

De inzending voor de Jaarbeurs bestaat ^ 
serie van 15 foto's en eene collectie hoeu^i*" j^yeffj 

De foto's, genomen door de dames Curif*'     -^ 
gen het geheele bedrijf in beeld.  De  serie .^ pO 
met een exemplaar der Carludovica Palmaï?-    jjj 
en eindigt met het nieuwe gebouw, het vox's 
in September betrokken. ^^ 

Achtereenvolgens passeeren de revu ^^pge"^ 
schoonmaken der tongen, het uithalen der ^^if 
het koken der tongen, het gekookte ^ s^roo^^, (^^ 
hangen, het bleeken van hoeden en stroo, .gtfü'' 
derwijs in de klasse, de werkplaats, de reg ^^jjiS 
der hoeden, het wasschen der hoeden, h^ .vva^lo, 
ken der hoeden, het zonnen der hoeden, ^^jif' 
eenige hoeden in verschillende kwaliteiten ^.j^o^f 
terwijl als de voorlaatste in de reeks bet 
lokaal is afgebeeld. -^ec ^i^t 

De foto's zijn scherp en geven wel eenig ^^gfO 
de ontwikkeling van palm tot hoed, voora ijjf9' 
zij  aangevuld worden met modellen  iö " 

Sr* 

Neutrale ScDioa) vosr      ._..!J.L,0. Jongens e» —      p 

2de Sctiüillstraat 332 (ödeoord), Den Haa?-^ ^^, 
Afd. A (6 leerjaren) opleid. H.B.S., Lyceum en Oy^gr) 
Afd. B (3 leerjaren  voor leerlingen  boven i^ >' 

leiding voor verschillende examens 

,as!ï ifl"föP' 

■ Kleine klasse 

Schoolgeld f 60.— tot f 100.- per /^^["„fiicMi"^' 

^ 

iui/i^t:iu j   uu.—  lui j   iuu.— .F*''  -"        eili^    J 
n, ruime lokalen, Centr. verwarming, Ö^'^ ^^L^^ 

.0 
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Hfeoffln S^^roiöneerd CoxipeuT, met  meer dan  20-jar 
''0'KG t   ^''"' '^^ ivereldtaeroemde „Proffeseur d 

^arige  praktijk, 
;„-- -^^   „ci^^^u^iv..,^-^ „-.™ r de Coupe" A, 

"Bevsn T ^™ssel)  worden   sijstematiscli   schrifteiijke    lessen 
'*' chio-, ^° ° '^ naar I n d 1 ë) ter bekwaming in het ge-ïSP van 

Pajs ïi*^ coupe aan Uw Dames- of 'Heeren- en KinderHeeding. 
f»iatl»lr ^®en f 12. "      '  ' *"     "" per geheeïe cursus slechts f 45- v^ij 

^IlKK^iïï'Jfebrelde  prosnectus a«n INSTITUUT VOOK SCHEIFTE- 
*~ •u;,?.*^^'. Kapeistriat 3, APELDOORN. '« 

'wnj afgelegd examen wordt prachtig diploma nitgereikt. 
%8 

■rsBii''' 

[oot ■ 

tij .^tand zelf geeft n.1. een collectie van 20 hoe- 
%\^ alle modellen. Dames- en heerenhoeden, 
^eli^' ^n jongenshoeden, in de modernste mode- 
öaari?; van ƒ 1.75 tot ƒ40.— toe. 

loej j **iJ gaat bovendien een ontwikkeling van den 
Oh t ^'^6 phasen. 

i^J maarten vastgehecht vindt men er een tong 
"•|' "^reid stroo voor grove, middelsoort en fijne 

;dU 

3 Js 
01 

^.•''tet begin van den hoed (het roosje midden 
'tdeeit ^^^'  het roosje met één kruisinzet;  een 

(jjj-? Van den bodem;   gedeelte van den rand; 
Wj'"'g van den rand;  afgewerkte hoed;  opge- 
\i® hoed (d.i. gestreken, geplet, kortom voor 

. Êea     ^^ gereed). 
tó Mildere collectie geeft 'n kaart met de ver- 
^Q^^^e roosjes, die haar naam in den regel ont- 
^jjj" aan  de   plaats van herkomst of aan den 

?OQT<JJgen vorm. 
losj «eeft men op een kaart bij elkaar het Schülp- 
-   '  het   Panamaroosje,   het   Latairoosje,   het 

,a,^8atroosje, -■"■-- ■ ^^x T^._ 

W,, andere kaart geeft de roosjes met één kruis 
%7§ 

het Porto Ricoroosje en het Pie- 

S: 'eer 

W 

ie"''!!! 

'«ts^i.* een andere geeft een miniatuurhoed met 
\a ^nde randafwerkingen, zooals de Panama 
%ittg'^^ de Japansche sluitrand, de Spaansche 

öp,'^^ en de Surinaamsche sluitrand. C.la 
'be- 
Sen 

matste is een eigen uitvinding, die de Ja- 
sluitrand   overtreft   in   ingewikkeldheid 

A p^ slechts aan één kant af knipsels heeft. 
J>eHf ^'tvindster ervan is de directrice, de Eer 
h (j/fOQzales, terwijl mr. Carst nu wijlen — e 
'"Hij '^fibers van de vlechtindustrie in d 

een 
ko- 

HeiT^eti er dezen naam aan gaf. 
'** ^iet dus, dat de inzending  er eene is, die 
\| inlicht, ook zonder de beknopte beschrij- 
, \,if. er bij ingeleverd wordt. 
Mts ,■' ^^  '^^ afwerking van alles, zooals men 
j\i,*ian verwachten van de spreekwoordelijke 

"iscL^^^ inrichtingen  onder  leiding  van  Hol- 
j Het ~'^ kloosterzusters. 

,§ehr ïl  doet  dan  ook 
onze  omgeving  is 

prettig aan  en voor 
het naambord met 

en K 

i of 

tójiit _^^ „.^s.,„.^ .. „.   
'^ti^JJgsdatum der school, op blauw fluweel ge- 
jöj^^ilderd, feitelijk overbodig. 
'jgj.^ending op zichzelf draagt het stempel van 
hhii    ^^^ herkomst. 
JHe, \Veek wordt alles verscheept per Holland- 
,:, Jg °1 en wij hopen, dat de kennismaking op 

M 'oeurs   vruchten   moge  afwerpen voor de 
,'e zich in enkele jaren heeft opgeworsteld 

"j v,^^^ Boed stuk brood te verdienen. .>or 

«ï 

Gevraagd in alle plaatsen, 
DAMES met eenige aanleg voor Teekenen of Schilderen, 
om in ons eenvoudig Batikschilderen en Lintrikwerk 
les te geven en onze batikverven en toebehooren te 
verkoopen. 

Firma TENZER, telephoon 4229, Fabriek van Batik- 
verven, opgericht 1887, Noordcinde 139b. Den Haag. 

voor vde het leven zwaarder is dan voor de man- 
nen. 

«     • « 

dj'fe  -.   ,^^-- 
l^ogte waarop zij heden staat en ondanks 

C'iül) ""eden en malaise zich niet alleen tracht te 
]HZ^^ op die plaats, doch er op uit is, zich 

\h ^it ^■^^'^ meer en meer op te werken. 
Ae i  •n individuen reeds  sympathiek, in deze 
IvHest'^'istrie met haar schoon, dubbel doel, — 
rf Ju.'^ansbron voor de vrouw te  scheppen en 

\l «Ü k ^^ op te heffen en in stand te houden — 
kVt ^Paald welddadig aan. 
CVj^^Veral ter wereld het vraagstuk van den 
V^GM ^^^^ de warmste belangstelling geniet en 
V^ge ■ ^ordt, mag op deze industrie, die eene 
L' \vy ^^ voor de oplossing ervan in onze kolo- 
C'VoQ^^et nadruk de aandacht gevestigd wor- 
% ^Oorf ^^&T^ vrouwenarbeid hier zoo goed als 
((^t ^«omt  en deze  industrie  de  mogelijkheid 

.?9ah,   ^iet  alleen voor  de   woZ/csvrouw —  een 

ons  aelooven,  dat  deze industrie  een 
■Il *^'Uk "^"-or zaï zijn in ue lue.i'.uiuai. van iiot 
1?'>1 hp, '■Vrouwenarbeid" en wij wenschen de 
r' :'A.  ^este toe op de Jaarbeurs." 

?or 

"- ^^ factor zal zijn in de toekomst van het 
iwenarbeid" en wij ■' 

Xi ''Oil "^^^^ toe op de Jaarbeurs.' 
^AQ ver ,,De Surinamer". Van onzen kant een 
y^ffaef parking: de zinsnede „vooral waar vrou- 
^("ïetK j^^^ zoo goed als niet voorkomt", zou 
[inAtuü!r.?*^*<^en indruk kunnen maken. Het blad 
%'^ Ui^t ^ ^^'^^ zeggen dat de vrouwen in Su- 
'H ï>l'"ab^ uitvoeren. Integendeel zijn zij zonder 
V ^l Ibii ^^^^ arbeidzaamste deel der bevolking, 

i?r,„^„_  ^^ vrouwen uit  de  volksklasse. 

«i»"' 

In de toelichting tot de wandplaten van de Ne- 
derlandsche koloniën, door Kleijnenberg, Boisse- 
vain & Co. te Haarlem in 1913 uitgegeven, schreef 
Dr. H. D. Benjamins:  „Nu hier van de hang- 
mat spj-ake is,' moet de volgende opmerking er bij: 
de hangmat is niet alleen het bed van den Indiaan, 
maar ook zijn canapé, zijn fauteuil, zijn stoei. Komt 
hij van de jacht of van de reis en heeft hij niets te 
doen, dat een staande houding vereischt, dan vlijt 
hij zich neer in zijn fauteifil, d.w.z. hij gaat in zijn 
hangmat liggen. Zoo ontvangt hij ook bezoekers. 
Men mag hem dat niet als luiheid aanrekenen, al 
ziet men de vrouwen naast zijn hangmat ijverig 
bezig aan allerlei huishoudelijk werk. Huishoude- 
lijke bezigheden acht de Indiaan een schande voor 
den man. Alleen in den uitersten nood neemt hij 
daaraan deel"  

Deze opmerking kwam ons voor den geest, toen 
wij in „De Surinamer" van 29 Juni het vervolg 
lazen van „De Kctraïb en zijn taal", door W. Ahl- 
brinck, C. S. S. R. Het geheele sympathieke artikel 
is één rehabilitatie van de door één-dags-reizigers 
zoo belasterde Karaïben. Ziehier een brokstuk 
daaruit: 

„Dikwijls heb ik mij er over geërgerd, wanneer 
ge in de boeken zoo smadelijk ziet afgegeven op de 
Karaïbische mannen. Dan zouden zij kupirisi's 
(luiaards) zijn eerste klas. En hardvochtige men- 
schen bovendien, hardvochtig ten overstaan hun- 
ner vrouwen, minder dan slavinnen, dan lastdie- 
ren. Maar in de werkelijkheid heb ik het nooit zoo 
bevonden. En ook anderen, die geregeld de Ka- 
raïben bezocht hebben, ook zij zijn het met die boe- 
ken niet eens. 

Neen  de m.annen schuwen het werk niet. 
Zeker, 'tis niet het heele jaar door het harde 

werken van „een grond kappen," 't reinigen van 
ondoordringbaar    bosch    eerst,    't neerveilen    van 
zware boomen vervolgens,  maar   is het jagen 
en visschen, 'nwerk dat wel het heele jaar door- 
gaat, is dat dan 'n licht werk? 

't Kan voor den stadsmensch wel een pretje zijn 
in den Drogentijd uit te gaan om te visschen bij 
een vischkuil, om te jagen voor een of twee dagen 
in 't bosch  maar laat hem eens dag in dag uit 
gaan, zonder versnaperingen op zak, laat hem eens 
wat verder gaan dan 'n vischkuil, laat hem gaan 
tegen wind in en stroom op, ook als 't stortregent, 
laat hem eens gaan langs ongebaande wegen, over 
gloeiende savana's, door swampen!  

Laat de vischvangst, de japht voor hem eens wor- 
den het middel van bestaan!"  

Wij komen misschien bij gelegenheid op het 
artikel van Pater Ahlbrinck terug, hier den wensch 
herhalende dat de studie „de Karaïb en zijn taal" 
te zijner tijd in boekvorm moge verschijnen. Her- 
inneren wij het ons goed, dan was wijlen Prof. W. 
Joest in zijn „Ethnographisches und Verwandtes 
aus Guayana" een dergenen, die, wegens onvol- 
doende waarneming meer kwaad van de Indianen 
van Guiana gesproken heeft dan hij kon verant- 
woorden. 

••• 
In zijn „Stemmen uit de West" — „Het Vader- 

land" van 17 Augustus — geeft Fabricius opnieuw 
plaats   aan  eenige  regelen van  den  briefschrijver 
uit Suriname, een officier van Hr. Ms. Zeeland. 

Daaruit het volgende: „Indertijd v,?eigerden ne- 
gers en Indianen wegens ziekte te werkeh aan den 
spoorweg. Toen hun gezegd werd, dat Missie Wil- 
helmien (onze Koningin) toch graag zou'zien, dat 
ze werkten, veranderde hun houding geheel en al 
en werden ze werkwillig." 

Fabricius merkt hierbij op: „Van tweeen een: 
óf die negers en Indianen waren niet ziek, en dan 
waren ze luiaards, die ons weinig belang inboeze- 
men; óf ze waren wel ziek, en dan was het aan 
't werk zetten van die zieke menschen een maat- 
regel van de ergste soort." 

\ 

-floia - Tlee-Siioert 
"E OUDE VETTE HEN" 

^EN HAAG bij het Stadhuis 
aassasaiBSiaaaHi, 

Wonlng-^riricliter ing- 
Stoffeerder 

Het Koloniaal WeckBlad. 

SLEEDööRNSTEAAT 6é - TE. M. 5369 - PöST-ölRO é§938 

Wafelfabfiek ■ Dessertwerkeü 
o.   L.   SCMEEPM^KER 

HAAa CHGlIanci). 

Iets voor 
Vraagt boveoa! 

Fljoproevers. 

Wafels en Dessertwerken 
SGIIEEPMAICER 

BESCHIKBAAR. 

Tagore's 
Opvoedingsidealeti 

door NOTO SOEROTO 
Met 5 illustraties Prijs ... f S.2© 

Verkrijgbaar bij alle Boekhandelaren 
en bij de Uitgeefster 

. . . Een boekje, als een vreemde bloem, 
waaraan wondere geuren ontzweven, deze 
Idealen van Tagore over opvoeding, in het 
stille woudheiligdom van Shanti Niketan 
opglanzend, dat stille oord, waar de vrede 
zelve schijnt te wonen. Er ruischt iets in 
deze idealen, als de melodie van een lied, 
in vreemde taal gezongen, dat heel uit de 
verte tot ons komt, ons dwingt tot stilstaan, 
tot luisteren; dat ons ontroert met een zonder- 
linge ontroering, half genot, half smart . . . 

(ELISE SOER in „De Tijdspiegel"). 

Uitgave van   „Hadi Poestaka" 
Boekhandel en üitgeyersmaatschappij 

Prinsestraat 47        Den Haag Tel. H. 474 

WANNEER GIJ 
Dames- of Heeren-KSeeding wilt laten 
Oppersen, Repareeren, Keeren, Moder- 
niseeren, Vermaken, opnieuw Voeren, 
onzichtbaar Stoppen, kortom wat gij 
maar wüt, ga dan naar ITS 

KleerMateFö „WIGÜM" 
Airna PaalawiastFaat 30i, Tel M. 941 

1^" De pr^s wordt steeds VOORUIT bepaaW. 
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Boekhandel en Uitpyers^Mi!. 
Pfinsestraat 47   -    Den Haag 

Telef. H. 475. 

iJ.i.ïiiiiMi&l 
©S.OENM ARKT 27 
TELKPMOON No. 2Si2 

QQ DR06ERIJEM     >:     ::     CHEMIGAUËN □ £3 
a    DEPST DEM MSEST BERENDE BÏNNSN-    B 

QD EN   BUiTENLANDSCHE   SPÉCIALITÉS B 

üoofddepöt van de uitgaven van het 
„Java=Institüüt"  en  van   „De   Commissie   voor 

de Volkslectuur" te Weltevreden. 

Levering van al!e Boeken op elk gebied, ook 
Buiteniandsche Uitgaven. 

Speciaal zijn we goed gesorteerd in 
Oostersche Werken. 

Bij alle Boekhandelaren en bij de Uitgeefster. 

^15 in 
Hlndoestan 

door MAURITS WAGENVOORT. 

Met 25 Illustraties. Prijs: f 3.20. 

Dit werkje bevat ca. reproducties van Etsen van 
}*lieuwenkamp en geeft den lezer een denkbeeld van 
de grootsche bouwkunst van Hindoes, Dravidiërs en 
Mohammedanen in Voor-Indië. 

VERSCHENEN: 

door TH. B. VAN LELYVELD. 

Met 38 Illustraties. Prijs: f 3.20. 

De schrijver, die op Java in kringen van Inlandsche 
grooten heeft verkeerd, is de eerste, die ons op syste- 
matische wijze in het wezen der javaansche danskunst 
inleidt. 

Het werk wordt o.a. verlucht door opnamen van 
Mevrouw Linda Bandara aan de dans-en muziekschool 
te Jogjakarta, genaamd: ,,Krido-Bekso-Wiromo", waar- 
door de lezer o.a. op aanschouwelijke v/ijze kennis 
maakt met de elementaire bewegingen van den Javaan- 
schen dans.  

PAS VERSCHENEN DE 2E DRUK vari 

e   Geur van  Moeders 

Aangenomen dat het verhaal op waarheid be- 
rust, dan is er tegen het alternatief van Fabricius 
wel iets op te merken. Deze arbeiders kunnen lij- 
ders geweest zijn aan de in de kolonie zeer ver- 
spreide mijnwormziekte, die den arbeidslust en de 
arbeidskracht zeer vermindert, maar den arbeid 
niet geheel onmogelijk maakt. Door de ziekte lus- 
teloos geworden arbeiders kunnen door een prik- 
kel van buiten er toe gebracht worden weer aan 
het werk te gaan, al is het niet voor langen tijd. 
Dit kan hier hebben plaats gehad. 

In dit verband willen wij verwijzen naar een op- 
merking in het artikel „Slavernij" in de „Encij- 
clopaedie van Nederlandsch West-Indië", blz. 639. 
Er wordt daar gezegd, dat men bij het schrijven 
over de groote sterfte onder de slaven, niet vol- 
doende rekening heeft gehouden met de onder hen 
geheerscht hebbende ziekten, zooals anchylosto- 
miasis, malaria, enz. en de klem bij kinderen. En 
dan vervolgt het artikel: „Achteraf beschou'vvd 
moet de afkeer voor arbeid, die men aan luiheid 
toeschreef, voor een deel op rekening gesteld wor- 
den van ziekelijke gesteldheid." 

e     e 

In „Het Koloniaal Weekblad" van 17 Augustus 
een stuk van den heer Tillema uit „De Locomotief" 
van 22 Juni, over de gevolgen van malaria en mijn- 
vTOrmziekte, dat wij "ter lezing aanbevelen aan de 
autoriteiten in Suriname. 

•     e « 
Naar „De Wesf' meldt, heeft de heer D. S. Hui- 

zinga met ingang van 1 Januari 1923 zijn ontslag 
aangevraagd als directeur van de Surinaamsche 
Bank. 

»    • 

Siaat van de goudproductie van Januari t/m. 
Mei 1922 in vergelijking met het overeenkomstig 
tijdvak in 1921. 

Januari t/m.  Mei. 
1922 1921 

Suriname     35429 42154 
Saramacca       6261 5900 
Marowijne        2965 629 
Lawa       90324 91517 

Haarwrong 
door NOTO SOEROTO. 

Prijs f 3o75. 

Uit  de  Persbeoordeelingen: 

„ . . . . Hier ligt een bundel Nederlandsche verzen 
van een javaanschen dichter voor ons, wiens poëzie 
ons dwingt ze met die van onze grootste poëten te 
vergelijken. Dat is iets, wat mij boeit en onweerstaan- 
baar tot mediteeren brengt. Een boek van groot gevoel 
en hooge beschaving. Een dichter, die met van de 
dingen, m.aar van hun innerlijke wezen zmgt". 

JOHAN KONiNG in „ V/eekblad voor Indië". 

. . . Hoe devoot en hoe vol blijde ontroering 
zijn 'de gedichten, waarin Noto Soeroto zijn moeder 
bezingt, een hulde, sterker en dieper dan het liefde- 
lied van den minnaar, omdat ze zuiverder is en niet 
eischt of afsmeekt, maar slechts dankt en bidt en 
vereert .... De schoonheid van zijn vaderland en 
de monumenten van de beschaving van zijn heet- 
geüefd volk brengen den dichter tot geestdrift en het 
lied rijst uit zijn ziel ....". 

PETER V. ARKEL in „Nieuws van den Dag 
van. Ned.-Indië" 

Curacao. 
De Koloniaie Raad. 

Wij hebben al eens eerder verteld, dat de voor- 
zitter van den K. R. langer schijnt uit te blijven 
dan men verv/acht had, en nu ook de onder-voor- 
zitter de kolonie verlaten heeft. 

De Amigoe merkt geestig op, dat de heeren — 
de achtergeblevenen wel te verstaan — hun hoofd 
kwijt zijn. 

Meenende, dat hier toch zeker het Reglement 
van orde van het college uitsluitsel zou geven, heb- 
ben wij dit er eens op nageslagen, maar niet ge- 
vonden wat wij zochten. Slechts is voorzien in het 
geval, dat de voorzitter het woord wil voeren, ter- 
wijl de ondervoorzitter niet aanwezig is, als wan- 
neer het oudste lid in jaren, dat de vergadering 
bijwoont, de leiding overneemt. Niet voorzien is in 
het geval, dat de voorzittende onder-voorzitter aan 
de beraadslagingen wil deelnemen. En in de 
tweede plaats is geregeld de leiding in de afdee- 
lingen bij ontstentenis van eenen voorzitter: dan 
kiezen de leden  een  anderen voorzitter. 

Thans zou volgens instructie van den Minister 
aan den Gouverneur de K. R. een waarnemenden 
voorzitter hebben moeten kiezen, maar deze keuze 
zou nog bekrachtiging behoeven door „Den Haag". 
Voz di Pueblo heeft gehoord, dat de Gouverneur 
een voordracht zou moeten doen. 

Het een zoowel als het ander doet vreemd aan. 
Terecht herinnert Voz eraan, dat in 1912, toen 

de heeren Maduro en Statius Muiier afwezig wa- 
ren, door den Gouverneur een waarnemende voor- 

Noorddads 105,  's-GRAVENHAoE,   TsL E. 2413 

GUMMI SPOHSEH 
SFÖÏTSEïf SAKKEKT 

BADMUTSEIf 151 

Fabriek van INDISCHE ÏÏ!TSÜSTIS# 
Eigen Kofferfabriek 

CS. KEKNEM ^ «eo. 4 
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Eventueele vergissingen worden   aan   onze » T" 
in Indië kosteloos hersteld. 

zitter,   als  wij   ons  goed  herinneren was 
Evertsz, is benoemd. 

Ten onrechte o.i. doet het hlad hiervoor e 
roep op art. 35 Reg. Regl., waarin staat, ' j uw'^^itieiH, 
Gouverneur, als de belangen van den dieö^^ K^ ^^p 
vereischen, .voorziet in de tijdelijke ^'^^^'l^i^^l^cnA, 
van betrekkingen, door den Koning te r aii'i^vi 
Het voorzitterschap van den Kolonialen i\^<i^ '%^1- 
geen „betrekking", en in het geheel niet J» j^ sly^^, ej 
zin van art. 35 R.r., waar duidelijk, blijkeo^jii Üioof, ^! 
eerste lid, gedoeld wordt op ambtenaars-betre^^ "'"^iaan 
gen, zoodat hier sprake is van de leden der j^ D^,. s 
terlijke macht,   '        "      ^^   -■   -■ ■• -^ 
Gouvernement 
teur van financiën. 

, door den Koning benoemd, va» j }j ^tüK 
ssecretaris  en van den Admü'     ^^^ ^ 
aciën. ,^^ \jt\v \ 

tflei»' 
Deze zaak hoort dan ook thuis in het Regi ^^ ""an^» ] 

van    orde,    waar    eene   algemeene   regeling       ^Lp 
vforden opgenomen, zooals dat elders ook i' {j »H ^ 

In het systeem van Voz krijgt men eene "x jj        er 
hooping   van   ministerieeie   beslissingen  "V°   je* 

Gou geval, ais de waarnemende voorzitter ook wee 
tijdelijk afwezig of verhinderd is. v""!"" ^aa 

H:et zou ook niet vreemd geweest zijn, aj»^ y^ 
ziltcr of onder-voorzitter in onderling overlSo^it ^ 
functie hadden neergelegd. Men kan toch g^^ jjd ijjj^ bel 
gadering presiaeeren  als men jaren  en n^^      1tii>:^''Jli 
weg blijft, *- '^"" 

Sustui 

'««tlej 

Bo 

'«ea; S 

en 

«.Il 

füSr. ■Ai 
i^^U  0] 

is Men weet, dat verleden jaar heel wat me^.^l 1»!'''''^-. 
nder dat zij daarvoor iets deden, meesters   ^ *    i c zond' 

rechten werden. Het heeft er alles van, 4^^ i 4 -^ ^^^ 
racao eene dergelijke evolutie — op mino  ,j,P J ^^.u- 
teiischappeiijken grondslag echter        '^''^" ^   •^^^''' 
gegr Den. 

heeft P'' m;^ 

Wij   hebben   twee   Amig-oe/ian voor ons ligs; 

«Us 

van   1   en  8  Juli   1922,   en  lezen   daarin y^^^j. dC'V 
meneer Hernandez, die in een open brief o*' ,j£ rtij^ 

an 
ant 

%( heer 't Sas heel beleefd als Mr. Hernandez 'o(i n. ï> 
sproken wordt, en dit even beleefd beam .^^\ 
met aan Mr. 't Sas terug tè^ schrijven, -f^^'jj dj 
wordt in een ingezonden stuk de les gelezf^je'i 
de voetbalclub „Leonidas" en zelfs bedankt j 
kende Jean Paul Mi. de Redacteur voor öe r 
sing van een ingezonden stuk. jjs •;, 

Zouden   we   in   onze Hollandsche 'perf.j^jjili''' \\}S\: 

m 

tii^ 

z'fl u^' 

maar niet houden bij onze Hollandsche 
en ver van Gallicismen en Anglicismen? 

De krsnSenUist van Pater Euweiis. 

Jean  Paul  weet  nog  eene  aanvulling:   ''g„ 
Eustatius Gazette van 1790—1793(?), waar 
schrijft: ''■ , jjij f/ 

„The St. Eustatius Gazette werd gedruKi- p>. 
„ward Luther Low, at his office, next to I'|i;,#j 
„H. Haffey's, and nearly opposite Mesrs J?%ip^ 
„and Clarkson's, where ail manner of pi*       « 
„done with care and despatch." ^       -^ i'' 

Mij dunkt z'n adres laat aan duidelijk»''     ^ 
te wenschen over. ■-♦^ 

'n Domme brievenbesteller, die 'm toen 
den kon. 

In 1793 staat er echter 'n „Go." achter 
'n Veeg teeken! ^ 

Arme Low! „u fj 
Dat de uitgave van dit weekblaadje 8^^^ gcü" 

mijntje was voor Luther Low & Co. bbJ^       ^f 
zaam uit 't volgende : „ f^^ 

„The editor will be thankfull to t"°%vitli J) 
„men, who have not yet favoured hf^^.^j,, tfJ 
„payment  of their  half year'  subscriflS''^gp, i» 
„so   as   soon   as possible. He asures " ^jepy 
„neglect will lay them under many inconJ'^^|. ^o J 

Hoewel de samensteller der lijst wel f^^^p^^é 
zal  hebben  willen  teruggaan,  verondei'j^gjd 
toch, dat   hij   deze   historische bijzonciei 
belangstelling lezen zal. 

De „Zeeland" in Venezuela-     ^^j gU 
De „Zeeland" heeft eene goede ontva»^ ,vij 

■«We 

tot'*»! 
SSi 

ten in Venezuela. Aan de Amigoe ontlC' 
volgende: ^^ ïi' 

Op de reede van La Guaira kwamen,   ^^^ 
selen der saluutschoten, de autoriteiten 

ei'J 

Ne.' ^a 

i 

itSGippij „ 

Passagiers- en VmcU^^^i^^ 
vsn 

. •*-—^""^      —   _ _ - ft**' li 

! Amslerdara via Southampton, Geaö»^  nk.'ï^^ 
SABANG, BELAWAN=DEU, SINGAPOEE, P..gi,, 

SEMARANG en SOERABAJA, vice 
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|Sï|yi §leoKïiifi-laifselippij „OCEAAN" 
*'^^6«PrmsH©iids-ikkadel45,  AMSTERDAM 

Boiiaiid-Heieriaaösgli-iiiiie mi^ 

filis" (tl 

% T\^^ het .douanekantoor de eerewijn aange- 
V \^ SS      officieren en 40 leden der overige equi- 

''^i Jf^ fjpk'^^'^ "^^r Caracas en werden daar onder 
i^oracht. Weer wisselde men bezoeken met dat 

enst 

ill 

'<^ 

is 

reer 

«tea; MEYER & Co's SCHEEPVAART-MAATSCSAi^IJ 
AMSTERDAM—ROTTERDAM. m 

'^HeiH Weer  wisseiae  men  oezocKen  met 
^^ iQspersonen, onder welke president Gomez, 
(jjj, ^'^onds was er concert voor de woning der 
L'andsche gasten. 

int- Volgenden morgen bezochten de heeren het 
'iva? ^^ brachten een bloemenhulde aan Simon 
ojj fp- Libertador. Volgde een bezoek aan het 
j^, tehuis van Bolivar, de Eliptische zaal en het 

oi^es    ^'^^ Museum. 
va"? iij ite ,Middags  hadden de  wedrennen  plaats  ter 
aiii'*   ^j^ier   Hollandsche -Marine.  De gasten namen 

rtie< Vt°^, ^^ tribune naast den President. Verder 
'ê^^y i\J\ Clinch in de club Venezuela, thee op der 
ïg-      Hl  *^   Legatie,   waar   de heer en mevrouw 

anrt   ^^^^^ ^'^^ schitterend feest gaven en tal 
^lere rijtoeren en plechtige ontvangsten. 

lis '[M 

\iaai" iH\ 

Bonaire. 
gouverneur is van 10—13 Juli afwezig ge- 
"sar Bonaire. 

^^ bel, 
St. Martin. 

len^J'.^Jangstellend lezer van ons blad was zoo 
%P ' ons inzage te geven van de eerste twee 
?.0^ Van het nieuwe St. Martijnsche blad. Be- 
iuit, , <^nder den naam The Windward Islands 

aanstonds veranderd in The Dutch 
Islands   Times.   Een   vluchtig   inzien 

f nP ^ il' ons 

'%.'" die 

J^s een gunstigen indruk van het maand- 
'^J^S^Ieven. Behalve plaatselijk nieuws troffen 
»,>! 'Kelen  aan  over „Thoughts  about  Books", 

i?"^ö", „Characters of Shakespeare", „The 
'^. life" en andere stukken. Uitgever is de 

deP 

oO* i# 

^K-iari barren te Philipsburg. De prijs is 10 ct.; 
2% "^«"schijnt eens per maand. Wij zullen het 
^\f ^ïeilen, als wij het blad beter mogen lee- 

^it den Verren Vreemde. 

itu!»' 

té 
ld iel' 

n'-" 

'11 
il»'* 

^H^       Hooger onderwijs aan Chineexcn. 
S^ae^""*^* een jaar geleden zün, dat Fransche bladen 
\\ '*»ot ^'''"«'achting gewag maakten van de komst van 
'ot\n Aantal ChJneesche studenten naar Parijs. Het 
\ %« ,*°'- wetenschappelijke verbroedering, dat hierin 
\S\ T^^ra, ontsloot een horizon van groote beloften. 

'11 j'^Sheid van tientallen jonge, ontwikkelde Chinee- 

<J0' 
1^ 

(ïi- m 

Hl Vf^'' donder keerzijde is ook deze medalje niet, 
\ % i "^^ <ie aankomst van de zonen uit liet Hemel- 
Vti'"' iJa? ^^ Grande Cité moest men tot de ontdekking 
Vejcl, ' bet belang van den persoon, of dat van den 
W'Sin'' Haam in den vreemde, danwei ook andere 
"•iis " up"* bet wenschelijk maakten het verblijf van 
V>, o/^ breken. Onder hen waren er die dit zelf ook 
\Sil * ^ich gemakkelijk lieten overreden, maar ande- 
\,^{ t, ^'"^b niet vereenigen met het inzicht, dat hun 
V'^ger '*' "^bina noodzakelijk, of hun verblijf in Parijs 
If^, Oojj _^gewenscht was. De ontstemming hierover werd 
V^Ve^^^'^eeld door meer bevoorrechten, die wèl moch- 

'ij.Vlij 'S kamer van 't arrondissement Parijs heeft de 
{Sn, , ^tudent  Lee   Ho   Ling  terecht   gestaan,   die,  op 

V't f'ch ■' Selegenheid van een soiree door mejuffrouw 
üj ^'^iej^'-'S gegeven,  ter  eere  van  den  Chineeschen  ge- 
N(f "st^ Loh en diens echtgenoote, vier revolverschoten 
Ht '''S °^ '^'"'^t rijtuig van den gezant. Deze was zelf 
i|,Hoj,j*-e'^en,   maar   de   ingenieur   Tsang   Hon   was 
\ 'M 
*(mH p*"^ Chineesche zijde geen klacht werd ingediend. 

id iel' !' / '^ hpit terecht.  Hij  verklaarde een wrok tegen  den 
\' he-B,   , ei willen koelen, omdat hij hem beschouwde 

et5 

13 
lïei ttoioniaai vreeKu^taa. 
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'M/^       FOTOGRAAF 
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||!,>3eYo[°=Es-verbaal opgemaakt  en  stond Leo  Ho Ling 

ds , 

K ^^w'^^'" ^^^ bet uit Frankrijk zetten van eenige 
S^^'s en o'^^o- Hij werd veroordeeld tot één jaar ge- 
.tó üie -P^ ^^- boete. Zal hij daarna ook behooren tot. 
ÏÈjj'Ht j "nn studie niet te Parijs mogen'voltooien? 
JlvjHij/ nienigeen bij het lezen van dit optreden van 
c:^' beL!^ -^Ü bet bericht over een aantal studenten, 

"' te ???ain bleek of niet geschikt werd geacht de 
Om,^"-lven volgen, er toe geneigd tot een minder 

«eel   ^,—   j___    specimen   van   Chineesche   be- 

asoh= 1^ -   o»«is!(;u°   en   Strijkinrichtlng 

X; WERK-YAH DER DRIFT 
®S 30C.S62 ScMestraat 1 

\ 

schaving, ja niet onwaarschijnlijk worden dan daarbij de 
vechtpartijen en moordgeschiedenis te pas gebracht, v/aarbij 
in de Europeesche havens Chineezen vaak een rol spelen. 
Mogen wij dan onze landgenooten tot wat voorzichtigheid 
in hun oordeel aanmanen? Geeft de studeerende jeugd in 
Europa en ook zelfs in ons land in onzen tijd niet veel te 
zien, dat veel erger is dan de v/rokdaad van Lee Ho Ling? 
Weet men dat van hen, die als student aan onze Hooge- 
scholen v/orden toegelaten, zoowat 50 procent niet slaagt? 
Bij 't woelig gebeuren in onze havens valt hetgeen Chinee- 
zen doen eerder op dan datgeen wat blanken en speciaal 
Nederlanders bedrijven, maar de gele broeders maken 't er 
niet erger dan de blanken. 

De ouders, die hun zonen naar de Sorbonne gezonden 
hebben, kunnen zich, als zij het nieuv^'s uit Europa mochten 
volgen, wel eens afvragen, of het moderne ruwe Westen 
niet ontaardend kan inwerken op de zonen uit het Rijk 
van  het  Midden. 

Zullen   de   schatten  van d© Lusitania gelicht worden? 
Naar wü in de Yacht lezen, zullen er pogingen in het 

werk worden gesteld om de schatten op te duiken, die met 
de Lusitania naar den bodem van den zee zijn gegaan. Een 
speciaal hiertoe ingericht schip zou New York reeds heb- 
ben verlaten. Het zal ter plaatse ongeveer drie weken moe- 
ten werken, volgens het door een ingenieur hiervoor op- 
gemaakte methode en een door hem uitgedacht toestel, 
waarmede tot op een diepte van 275 voet kan worden ge- 
doken. Een luchtldst van 30 ton zal boven het wrak worden 
opgesteld en kan dan geredde voorwerpen tot een gelijk 
gewicht naar de oppervlakte brengen. Met behulp van nitro- 
glycerine zullen de noodige vernietigingen en opruimingen 
worden uitgevoerd. 

Wij geven het bericht zooals wü het vinden en nemen 
ook de daaraan toegevoegde opmerking over. De Duit- 
schers hebben het in den grond boren van de Lusitania 
altijd verontschuldigd, omdat er, naar hun bevv'eren, onder- 
zeeërs, torpedo's, alsmede munitie mee vervoerd werden. 
De juistheid van deze bewering zou nu ook nagegaan kun- 
nen worden, bij  een onpartijdig onderzoek. 

In verband met het bovenstaande is het wel interessant. 
ook melding te maken van het volgende, dat wij dezer dagen 
onder de telegrammen konden lezen. 

Een bergingsstoomboot van de Britsche admiraliteit, de 
Racer, is erin geslaagd om weer £1 millioen aan goud uit 
het wrak van de Laurentic te halen. De Lanrentic was in 
\917 bij de kust van Donegal op een mijn gestootea en ge- 
zonken. Het bergingswerk wordt echter steeds meer door 
ophooping van zand om het wrak heen belemmerd. Vóór 
einde September hoopt men nog eenige millioenen pond 
aan goud te kunnen bergen. 

Ter navolging. 
De eenige vrouw, die in het Canadeesche parlement zit- 

ting heeft, mejuffrouw Mac Phail, heeft van haar jaarlijk- 
sche vergoeding van 4000 dollar (± ƒ 9000) 1500 dollar in de 
schatkist teruggestort, van oordeel dat haar werk in 
's lands belang  met het  overschietende ruim is betaald. 

Visschengevechien. 

In Siam is het visschengevecht een gezocht volksvermaak. 
Gelijk er andere dieren zijn, die elkaar niet kunnen 

luchten of zien, schijnen er ook visschen te wezen, die 
watersvijandeo zijn. De Siameezen kennen enkele soorten 
van deze antatogisten of strijdlustigen, en op hun /on- en 
feestdagen vermeien ze zich in zoo'n visschenkamp. Ue 
strijders worden in een wel primitief, doch groot aquarium 
gebracht, tegen elkaar opgehitst; al gauw ontstaat dan een 
strijd, welke pas eindigt met den dood van een der verwoed 
kampenden. , .    T^       „    J„ 

Natuurlijk wordt ook hierbij geweldig gegokt. Een goede 
vechtvisch, die een paar overwinningen heeft behaald, 
wordt door zijn eigenaar in de rustpoos met de denkbaar 
grootste liefderijkheid verzorgd. Eer hij weer m n soort 
vijver met stroomend water wordt gelaten om uit te rus- 
ten, wordt hij nauwkeurig nagezien, de eventueele blessuren 
worden zorgvuldig verbonden. De overwinnaar krijgt de 
kostjes waarvan hij 't meest houdt en die hem tbest vaai- 
dig maken voor een nieuwen strijd. . , ..    » 

Dergelijke gevechten heeten in het Siameesch "betas . 
Zii zijn zooiets als hanen- of krekelgevechten en hebben 
ook wel wat weg van bokswedstrijden de «'^^"f' ^^'t ^^ 
onze maatschappij niet beneden het peil onzer beschaMng 
worden geacht. 

Mededeelingen. 

Van de Afdeeling Leiden: 
VERSLAG  VAN  HET  DOOR DE AFDEELING VERRICHTE 

GEDURENDE 1  JANUARI 1921 TOT 1 JANUARI 1922. 
Het doet den Secretaris genoegen ook dit verslag te kun- 

^•WasssheriieiiStQoiiierii 
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nen aaavaiigen met de mededeeling, dat onze afdeeling in 
het afgeloopen jaar haren leden wederom iets heeft kannen 
aanbieden. Ditmaal was het een door Mej. H. A. C. v. d. 
Flier, woonachtig te 's-Hage, op 9 Mei j.1. gehouden causerie 
tot onderwerp hebbend: Reisindi'ukken over Japan, China, 
Manilla en Siam, met films over China en Ned.-ïndië. Een 
slechts in gering aantal aanwezig auditorium vulde de zaal; 
terwijl het voorts te bejammeren is, dat geen enkel der aan- 
wezige niet-leden tot het lidmaatschap onzer afdeeling is 
toegetreden. 

Wat verder ons Bestuur betreft, in de vacature, ontstaan 
door het vertrek van den heer Dumont, werd voorzien door 
de verkiezing van het lid den heer Hazett, die zich bereid 
verklaarde die functie te aanvaarden. 

Tweemalen werd uw Secretaris om inlichtingen verzocht. 
Eenmaal gold het de vraag, tot wien zich te dezer stede te 
moeten wenden om, met het oog op een verblijf in de tro- 
pen, alhier tegen typhus en cholera te kunnen worden in- 
geënt. Een ander, die door het Ind. Gouvernement voor de 
studie van Javaansch M. O. was aangewezen en dus ver- 
moedelijk 3 jaren te dezer stede of omstreken zou moeten 
wonen, verzocht uw Secretaris om inlichtingen betreffende 
logies voor zich zelven en zün gezin te Leiden of Oegst- 
geest. Aan beide verzoeken werd door uw Secretaris vol- 
daan. 

In het aantal leden kwam eenige wijziging. Bedroeg dat 
volgens het vorige verslag 39, dat aantal zal nu tengevolge 
van een voorgenomen fusie met de leden der vroegere Stud, 
afdeeling, zünde een 23-tal, tot 63 stijgen. 

t>e finantieele toestand bluft gunstig; een vrij belangrijk 
bedrag kan   op  nieuwe  rekening  worden   overgeschreven. 

die 

BEKENDMAKING, 
Voor   den   belastingdienst   in   Nederlandsch-In 

eenige   personen   in   opleiding   worden   genoincD,    ^^_ 
universitaire studie, bü voorkeur die in de recW   ' .jji^ 
delseconomie   of   de   studie   van  candidaat-notan 

M 
hebben. ionen. . ^.y, 

Gegadigden  mogen  niet  ouder  zijn  dan  30 J^^^^. -^■ik rende   de   opleiding  hier  te   lande,  welke   °'^-^^  -^^^a I 
zal duren, wordt eeue toelage genoten van ten B> 

's maands. fiida" j '' Êfl   jn 
•   Na  beëindiging  der  opleiding  w-orden  de  '^^"      W        '   ^ 
beschikking    van    den    Gouverneur-Generaal    'ï^.,;.i(jsj, f*^ 
Jandsch-ïndië gesteld als ambtenaar ter be-sco ^^-^p 
eene aanvangsbezoldiging van ƒ 500 - 's maaccs, ^^ ^ 
deze betrekking kan stijgen tot ƒ öóO 's maands. _^ j^^jj!»^ 
ken geschiktheid volgt, zoodra daarvoor P-''"'"''' p K 
baar    zijn,   bevordering   tot   adjunct-inspecteur        ^ f 

00| 
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N.Y. Gogarn's ffleuMleering'-Mü 
VH LE COINTRE & co. 

jfmeubkmenfen 
^efimmeringer} 

Qordijneri 
Japijkn 

MoöeMs: Noorfielifie 64 
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Rekening en verantwoording. 
Ontvangsten. 

1 Jan. Overgebracht saldo       
17 Jan. Contributie over 1920 van 1 lid (de Bruin) 
17 Jan. Contributie over 1921 van 22 leden    ...... 

7 Febr. Contributie over 1921 van 40 leden      
7 Febr. Contributie over 1920 van 1 lid (Pigeaud) 

12 Febr. Bijgeschreven    rente    van    de    Leidsche 
spaarSbaijk over 1920       

10 Maart. Öontributie over 1920 van 2 leden (Plas- 
xnans   en   Seegeler)       > t 

10 Maart. Contributie over 1921 van lÓ leden    ... 
19 Maart. Contributie over 1921 van 1 lid      
24 Maart. Contributieverhooging van 1 lid over 1921 

April. Contributie over 1920 van 1 lid (Goedhart) 
6 Mei. Contributie over 1921 van 1 lid  

11 Juni. Contributie over 1921  van  2 leden  ....._.: 
Contributie over 1921 van 1 
Contributie over 1921 van 1 
Contributie over 1921 van 1 
Contributie over 1921 van 1 

28 Juli- 
1 Aug. 

16 Aug. 
22 Aug. 

lid 
lid 
lid 
lid 

ƒ149.19 
„ 5.— 
„ 95.— 
„ 139.— 
„    2.50 

«     3.72 

„ 5.— 
„ 32.50 
„ 2.50 
„ 3.— 
„ 2.50 
„ 2.50 
„ 7.50 
„ 5.- 
„ 5.— 
„ 5.- 
„ 2.50 

'% 

BESCHIKBAAR. 

Te   zam-en          ƒ467.41 
Uitgaven    , v..,.,...    „234.43 

Saldo uit. 1921     ,.....;   ƒ232.98 

Uitgaven. 
18 Jan./16 Juni. Aan het Hoofdbestuur 60 % van 

de over 1920 geïnde contributiën (ƒ148 in 1920 
en ƒ15 in 1921)     ,......,.. 

16 Juni. Verzendingskosten  en  porti   idem  
27 Jan. Aan  den  Secretaris:   porti     ƒ9.01 

Reiskosten   alg.   verg.   Utrecht   .............    „9.40 
Reisljosten  alg.  verg.  Haarlem     .........    „9.30 
Rekening druklier •    „8-   ■ 

ciën, op eene bezoldiging van ƒ 600  's maands,       jjt» SW.. 
jaarlüksche    verhoogingen    van    ƒ100    's maanOo   „i      ui 
maximum van ƒ800  's maands.  De adjunct-insp _j^^ ij^ 
financiën   worden  bij   gebleken   geschiktheid,  z   .^jpet'^ 
voor    'plaatsen   beschikbaar   zijn,   bevorderd  tot     jjjj 
van  financiën  der 2de klasse, op  een  salaris ''^^ jm 
maand, met  2  driejaarlijksche  verhoogingen ^''"j.jt i' 
maand, tot een maximum van ƒ1000 's maands.     y 
speeteurs  der  2de  klasse  worden  „bij  keuze'   «^^ ^d* 
inspecteurs van financiën der 1ste klasse op ^L^^^f 
ging  van ƒ 1100 per  maand, met  een tweejaarW^_^^ ƒ!■ 
hooging van ƒ 150 's maands, tot een maximum 
's maands. jj,oe''' 

Alvorens  in   opleiding  te  worden   genoemen,  ^^^^is 
in   aanmerking   komende  candidaten   door   den  o^^^^it 
digen raad van het Departement van KoloniéB     ^„jt 
keurd, opdat blijke of zü lichamelijk geschikt ZU 
dienst  in  de  tropen. ,, „ a s- ^^A 

Gegadigden moeten zich vóór 15 September ^M 

zegeld verzoekschrift, onder overlegging "'^?'^ ^0^ 
diploma's en getuigschriften, wenden tot de i^.^pjé»' 
onderafdeeling  B  van het  Departement van  b.o 

— ■— ,  !# 

IJKERS VOOR HET IJKWEZEN  IN  NEDBR1-- ^,, j 
De Minister van Koloniën maakt bekend, da ^ f. 

eenige jongelieden aan de Technische Hoogescn ^^^v 
in opleiding kxmnen worden genomen voor de ^^^f 
van ijker bij het ijkwezen in Nederlandseh-Indij^'^^ ^», 
na voltooiing van hun studie, ter beschikkiBj.^^j.j^i)'' 
gesteld   van   den   Gouverneur-Generaal   van   ^ i 

Indië. . ^gaer"" 
Voor    opleiding    komen    in    aanmerking    J-^""        . 

onderdanen,   die: ein^v' 
met    gunstig    gevolg    hebben   afgelegd   het       j ,11^ 

eener  H.B.S.  met 5-jarigen  cursus  in  Nederlan      ^,rf , 
derlandsch'-Indië   of   het   examen   ter   verkrijg"*  .-' 

97.80 
0.19 

FAI^IÏ-IH^BÏOSCOOF» 
Pffinaesiraat 4®       Telefoon H.7477 

V © © R ^. T EJ ï^ Irf I M Cl 
lederen avond 8 uur 

TöS en met E4 fitigusSus, 's middags half drie, 's Zondags 
's middags van 2—4 en van 4—5 uur 

Heeïlijks nsldéagen voos- de kindsresi. 

7 Maart. Zaalhuur algemeene vergadering 21 
Februari 1921 ■. ••- 

10 Maart. Inningskosten  contributiën     ,.  
6 Mei. ld. -••• •: 

18 Mei. Honorarium en wagenhuur«lezing Mej. v. 
d.  Flier  

25 Mei. Onkosten  id.      ...,.,.,  
Mei/Juli. Porti en verzendingskosten uitnoodigings- 

kaarten id ........•• •••- 
11 Juni. Inningskosten   contributiën        :. _.•■ 
28 ^uli. W. >,.,........... 

1 Aug. Id. I- •■• — 
16/22 Aug. Id. j —•• < 
Jan./Dec. Porti Penningmeester    , • ■••. 

35.71 

6.— 
9.60 
0.05 

69.50 
11.20 

1.30 
0.20 
0.10 
0.10 
0.20 
2.48 

:/ken Vrijdag nieuw afwisselend 
Drogramnja. 

T)oor!oopende Voorsfelling, 
aanvang 8 uur. 

plaatsbespreking kan per telefoon 
geschieden. 

Te zamen    ƒ 234.43 

N.B. In deze verantwoording zijn ook opgenomen alle 
posten betrekking hebbende op de opgeheven studenten- 
afdeeling. 

Van dè Afdeeling Roitei'dam s 

JAARVERSLAG OVER 1921. 
Helaas kan het verslag over 1921 weinig belangrijks mel- 

den. In de vergadering van 28 September 1921 werd het be- 
stuur der afdeeling sterk veranderd en dit is thans als volgt 
samengesteld: Z. G. Ph. Marcella, Voorzitter; Mr. D. Meer- 
tens. Vice-Voorzitter; W. C. Schalkwijk, Secretaris;; C. J. 
Pluygers, Commissaris; M. J. Koch, Commissaris; terwijl 
nog in één vacature zal worden voorzien. 

De jaarvergadering van de Vcreeniging werd dit jaaf tot 
groot genoegen der afdeeling hier ter stede gehouden. 

Het ledental der afdeeling bleef nagenoeg stationair en 
bedraagt thans 80. 

De staat der geldmiddelen is bevredigend en bedroeg het 
saldo in kas bij de Bank-Asscociatie per 1 Januari ƒ556.93. 

Wij hopen ten zeerste, dat het IsLomende jaar eenige ver- 
levendiging voor de afdeeling zal brengen. 

Van hei Iniormatie Bureau- 
(Heulstraat 17, Den Haag). 

VOOR DEN INDISCHEN DIENST ZIJN BESTEMD: 
E. Radem,aker, Delfgouwsche weg 101, Delft. 
J. A. Sesink Clee, Hugo de Grootstraat 60, Delft. 
J. F. Graadt van Roggen, 2de Adelheidstr. 240, Den Haag. 
F. A. W. Meüneken, Vieramüachtstr. 34b, Rotterdam, 

allen  als  civiel-jngeniéur. 
Mej. M. L. E.Maesen, ziekenhuis Coolsingel, Rotterdam, 

! als  vorpleegstcï. 

derlanascn-inuie   oi   net   cAa^i.^ii.   ..w^    ,„.----„. 
getuigschrift van bekwaamheid tot de studie »' (J^^ 
nische   Hoogeschool; „^•hre^*"'/ 

den leeftü'd van 27 jaar niet hebben  «verse if«.   > 
door een verklaring van den burgemeester »"   peW* 

plaats  bewijzen,  dat zü  zijn van goed maatsco       ^ 

hebben  voldaan  aan  de  Mïlitiewet,  voor  zoO 
verplichtingen  voor  hen  zün  voortgevloeid. ,.c«|, 

Zü,  die  in   opleiding  worden   genomen,  ^u»''   jp/;;:, 
duur hunner studie, doch hoogstens gedurende     ^^fi.\ K 

toelage  genieten - naar reden van  ƒ1200  'sja^^'^jde"   J 
collegegelden  voor   rekening  van  den   lande  ^^ j| 

men. __  . ,          i-odra'Sll   ' 
De    aanvangsbezoldiging    van    de    ukers   0»   _ <,., 

's maands, met vier  driejaarlijksche  verhooging      te» 
■  worden bereikt  een boos , 

i»*',; 
's maands, zoodat zal wo 
ging van  ƒ 600  's maands. j^^t Kf 

De  adjunct-inspecteurs  en   inspecteurs  van       ,jii>,,li 
genieten    eene    bezoldiging   van   ƒ500   en   J '    ^^      . 
beide    met    2    driejaarlüksche    verhoogingen .^^ n, 

's maands. VoWt^ 
Door een vanwege het Departement van J^ j^jijV 

stellen geneeskundig onderzoek zal moeten ^.^^sy 
lichamelijke geschiktheid voor den Indischen ,( , 

Zü, die voor opleiding in aanmerking wensc ,^ , „ 
behooren zich vóór 28 Augustus a.s. bij «^'l %«»',/ 
schrift (te adresseeren aan de 9de Afdeeling A' P f\ 
partement) te wenden tot het Departement >^^ p^ 
onder overlegging van hun diploma's en van 
schrüving  van   genoten  onderwüs   en   levenb' 

lutaties van 16 tot 23 Aug 
10 
y 
i^^' 

Nieuwe Leden.   ,0 
Kees R.  van Hoek,  Lid  der Firma  Hanoi- 

van Hoek, Prinsestraat 14, Den Haag, ƒ5. 

Afschrijven. y,'    , 
J. D. H. Vane, Commies P. T. en T., Baarn, ^ƒ 

Heüdciilaan 19 (afd. Utrecht). j iSv 
L. Jacobson, Rotterdam, Schiedamsche Sinb 

va» O' 

l 

II 

I\ 

\ 

Vii: 

1} 

il 

n^. 

Adresveranderingen. 

H. Heins, Onderw., van: Weltevreden, DeP ^^ 
naar:   Kweekschool  Fort-de-Kock. „„rtogi''''y/ 

Ch. W. Matzen, van:  Den Haag, Gr. «e»  «ü''',V 
naar:  Brussel, Rue van Elewück 14, I^elles      j^r"»    , 

G. J. Berenschot, Kapitein, van: WintersWU j> 
Den  Haag, Carpentierstraat  127. _    j,; V     J 

C.  F.  H.  Gravelotte, van:   Beek terug "» ±   i 
Fred. Hendriklaan 22Ö. sdb^oss^l'^sy 

H.   J.    Schmidt,    Ass.-Resident,    van: 
elmshöhe (tüdelyk adres)  terug naar:  '^^■ 
3. C. Bal, Commies le kl. P. en T., van- 

■cP 
/ 

Zierikzee,  Foststraat. „an: (f 
F. J.  Heeres, Luit. ter zee  le klasse, v* |,_ 

naar:   Den  Haag,  Koninginnegracht  88,  J ; pjjs'*     / 
J. C. M. van Leeuwen, le Luit. Inf., va"- co" 

burgstraat  8,  naar:   Bandoeng D.  v.  O.    _^   v»"' irgstraai   0,   naar:   oauuociia   w.   v.   -_,     g 
J.  H.  Baar  van   Slangenburgh,  Den  »«''* 

kade 60, naar:   Conradkade 52. ^ j 
J.  C. Borgen, Luit. Inf., van:  BandOen=, 

ö" 

Poerworedjo. na»'' 
J. Passchier, milicien, van:   Soeroenep.  ^^^ 

Dienstpl. comp. te Magelang  (tüdeiük aa 
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"•BLOM = SCHEVENINöEN 
BEËEDIGD EXPERT 

Wis-weg 33.     Tel, ® 3©3® 

/i van Paarlen, Brülanten 
''^fl oude Indische Briflaiiten :: 
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HOOFOBESTUUO:: 
S9 

Heulstraat 17, »®-OMAVENMAOE. 

5^s: Prins Ma-aritsplein 23, Den Haag. ïirtw-     "^""S manntspiEin Zö, i^en xaaag. -KT  i   i   /^   j.     jfw„»+T„/iia 
■^SJATIEJIUREAU ten b.hoev. v.„ pereon.n, die ee« ™kkri„g »ek« '» «»£ °"';i^'Sd ïan 

r-l» btvSi^tn polS VOO. d"br„ü^^^^       worden al= regel taiten be»el»m„ng geto 
'"* VOOR IljblSCBE STUDENTEN, Prin» JLurtopIein 23. Ben Haag. Qelegonhe.d voor Studeererrden 

„„'^^aal f 0.75 en diner f 1.-. Aanvragen te nchten aan den heer J. C. HIETIM.   Directem 
;*^S VOD» NI?T»FST.ANDSCH.INDISCHE  BEDIENDEN,  „FersiBggahan',  van  Boetselaerlaan  ^ 

'"^5 ".Ser-nl ^nSrSeh"." S^D^nr'T'dt'S rn.^S»»rK, Telef. ..heveningen No. 248. 

5 
B 

V4%i het INFORMATIE-BUREAU jan de Ver_eenigmg „Oost en West'', Heulstraat 17   en 

b 

de' 

apP^" 

.ver "l 

4 

va» 

ilii' 

58f' 

de  Firma 

1  i?^T, i^nPkie over onze Oost voor hen, die er niet geweest zijn. (Tweede druk). 1. iJ.en boekje over onze "OSl^vuu ^ ^^^ ^^^ exemplaar en f 0.04 frankeerkosten. 

2. Onze Oost. II. Iets over den Inlander en zjjn ^f Inleven door TJ^B^^^^^^ 
Prijg: f Q.05 per exemplaar en 1 U.UZ irankeerKObten. 

Onze West Tweede drtik bestaande uit: 
1  De Kolonie Suriname, door FEED. OüDSCIIANS UENTZ ; 
2. De Kolonie Curacao, door Mr. B. BK^GAA^/OKTMAN.^^^^^^^^^^^. 

Staats-   en   particuliere  betrekkingen  in   onze    Overzeesche    Bezittingen:    Werkkrmg    en 

Be lestSsStenaren in --^ÏS^^^^S ^S:?en^S?^lS^:if """^ 
Be Geëmployeerde DU de ^avasuilce.^^^^^^^ 

Be RecHterlijke Ambtenaar in NederlandscH-Indië. (2de ^«rbeterd*.^^^^^^^^^^^ 
^ Prijs- ff 0.50 per exemplaar en i U.U^ traniceeiKosien. 

De IngeBleur m I^ederlandsoMndlë. pde j»1.*_^^^^^^ ,„nkeerk„.». 

B« Ambtenaar b, het Bosohwe.en m Jederlan,J^^^^^^^       ,,„*eerko.... 

-De voomltïicliteii van den Nederland|oSen Arts " Jf„«J|»f *t°^;£,t'- 
Priis- f 0.2S per exemplaar en t U.Ub iranKeerKObieiv 

Be Ambtenaar bij den dienst der m-en uitvoerrecMen en accynzen^^^^^ 
•" Priis- f 0.2U per exemplaar en f 0.04 frankeerkosten. 

Be Ambtenaar bij de Gtouvernements-Marine ^^.^^^^ff^.^ït^^XltS' o .cvuiui. ^ _ ^ Q^^g Tjer exemplaar en f 0.04 frankeerkosten.    ^ __ 

Be Ambtenaar bij den Post-, Telegraaf-W ^«^^^««^^if foe'L^-lSsto Pnis: f 0.25 per exemplaar en t O.Ub liankeerKosien. 

Be Geëmpl. bij de Rubber-(eaout4.) cultuur en btf f ^^f^^^^.'Sf «JSLlïïrf osL 
Prijs: f O.-IO per exemplaar en f Ü.Ü4 iiank^*^'^'^°^^7-^ ^. 

Emancipatie-Toespraak door TH. A. C   COMVALIUS. ^J^J ••/.^^./^^^«f/^P^f Jilaribo^ 
-Ontwaakt". Ter nagedachtenis aan CORN. W. BLIJD, door TH. A. C. COMVALIUS te raramariDO. 

^ver.oek Uj Lesielling ket lo.tende .oomjpt poa— ioe ie .enden aan het INFORMATIE-BÜEEAU, 
„    -'-raat 17, 's-Gravenhage. ,      „ 

I, 

IV. 

V. 

\ 
hl 

IX. 

Xl. 

e. 

'fiel 
'e/d 

l|. ^«'Isi 

Afgaeeling   'H-eRAVEMHAOS. 
r- ^^t Bureau Laa^ van Meerdervoo.t 187, rijn van 10-12 en van 2-4 uur (uitgezonderd Zaterdags- 
.^'^l^*tingen te bekomen omtrent de volgende personen die werk zoeken_ voor. 
^Zanalesspn Lessen in Machmeschri.]ven ei 

sen. 

i»' 

01' 
ivf^"' J 

^,__jne Talen.  
^uitsche-,   Engelsche-  en   Italiaansche 

Ï^ïifee-Sr' ~ ' 
'^ie  examen H.B.S. en Gymnasium. 

6n Vertaalwerk 
schriftelijke aanvraag 

Lessen in Machineschri.]ven_en_Stenogratie^  

T^°^T^E^g^^^^^^gI=ï]^^       in de huishoudmg. 
Kinder)uffrouw in Indië.  
MÏschT'Massage  en  Manicure, 

Dames en Kinderen.      ______ 
uitsluitend   voor 

Zweedsche^gynmastiek, .Heilgymnastiek, 
sluitend voor Dames en Kinderen. 

enz., uit- 

le»     .      ÖP    . veriaaiwerK. 
, i \ ^an ^^ichtigen zijn ook te verkrijgen op scnrmenjKe aauvrua-g. ,.     • ,   belasten   met 

''%  V'^^iï ,^°^engenoemd adres zijn ook inlichtingen te bekomen omtrent Families   die zich belasten   mex 
t/J V  "e van kinderen, omtrent Hotels, Pensions, Inrichting. Medische Hulp, Onderwijs, enz 

I 

€^. HOITNCI 
SPUISTRAAT 20-22 DEN W 

AMSTERPm • UTRECHT | 

,ristal - forseleinl 
I B 

VAZEN, BLOEMFOTTSN, ZUILEN l^T | 
POTTEH,   MJ-OBISTELLEW, EMl.  pZ    " 

B 
i n 
B 
§ 

■BBHBaBaa 

,2iüd HoUamd» 

MAIL- ea ItüTKOFFEES in alle afisetinps. 
Sarastie T0«r ^STe oTerkomst. 

HOF-KLEEPERSa AKERS 

2 Tel i. 
's-GRAVENHAGE a» 

Hof-, i|s- en GeneeRteleiferaesisii 

M||J^^^slu5t®nd e®5-si© klasse 

^^iEKlNSTRUMENTEN 

MN 
'^^^'^•"'^ïs en Repar®©ren 

Su --^ERG's Miiziekliandel 
"■^at 23   =   DEN HAAG   •   Tel. H. 7324 

ivAk  ^TRAAIDEN    MONSJieUM a: ERlCeiwEï^S- 

Bilicantoor: DEH HAAG, Lloydgebouw 
Piet Heinplem, rei. ^ M. 3875 m 

BUkantoor: DEN HELDEB, 
HoofdgraoUt 3fi Tel. 83. 
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L» Regentesselaan 123, T©L M. 1403 
I — — 
J     Wendt U voor 

Kooi», MMtirkoofj, Verltastii' 

tot bovenstaande  in  Nederland   en   Buitenland  het 
meest b©keïi€i© adres. 

Wereldmï^l^CH. GROOTSTE voorraad, BESTE merken.        ^ 

^i1 
ei 

j A AR-ABONNEMENT 
franco per cost of bij den Boek- 

handel (bij vooruitbetaling) 

ADVERTENTIETARIEVEN 
AAN TE VRAGEN BIJ 
DE ADMINISTRATIE. 

Voor de Vacantie 
Voor op J^e/s 
Voor Strand en ^ad 
Voor de Sport 

brengen wij een reeks 
fraai©,     praetlseli© 

Kleedingstukken. 

val 
\Si 

H    KWARTAAL-ABONN. 

"3 

'3 
LI 

WEEK-ABONNEMENT 
20 cetit 

BUREAUX-ADMÏNISTRATIE 

PRINSESTRAAT 47 
(HOEK JUFFR. IDASTRAAT) 

Een bezoek aan onze Magazijnen zal U daarvan overtuig 

„DE WERELD IN BEELD" is het rijkst geïllustreerde 
weekblad van Nederland; elk nummer bevat minstens 70 
kiekjes uit alle landen. 

Het stelt U in beeld op de hoogte van al het wereldgebeuren in 
de afgeloopen week; bovendien geeft het een schat van afbeel-   ^ 
dingen van al het bezienswaardige uit alle oorden der aarde,   g 

De Hoofdredacteur, de gep. luit. H. C. C. CLOCKENER 
BROUSSON geeft er geregeld zijn „PENKRASSEN" van vroeger 
welbekend, en in de rubriek „UIT VEEL BEWOGEN DAGEN" 
vertelt hij er op zijn eigen boeiende wijze van zijn.herinneringen 
uit de dagen der revolutie in Duitschland. 

Voor den tekst hebben vele schrijvers van naam hun mede- 
werking gegeven, o. w. HERMAN MIDDENDORP, THÉRÈSE HOVEN, 
CHARLES KRIENEN etc. 

Brenqt een bezoek aan ,,Boeat3' 

Magazijnen van Ind. Kunsinijverhc 
i::\ 

h 

' Magazijn „NEDERLAND" 
SATTENEURG & CO. 

AMSTERDAM, DEN HAAG, UTRECHT, HAARLEM 

©59 

(O Sn 
'% 

Karkploia ll'ISi «aast hat H«afdpe»*fc;fflHt®®i'- 
Tsrsnsirsat 5'S - Tstsfoon S@@S - B»n Hs:tg     9 

['©oedkoopst- adres voor li©t meubs» 
ll@©ren en sto^@@r@nvan woningen 

Proefnummers met fraaien omslag in kleuren zijn te verkrijgen 
aan alle kiosken en aan het bureau: 

PRINSESTRAAT 47   —   DEN HAAG. 




